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CE QUE VOUS AIMEZ... NOUS L’AVONS
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En l’honneur de deux évènements 
importants célébrés dans le diocèse 
de Nicolet en cette année 1985

C'est un honnsur pour mol, * tltro do 
vlcalro général at chancallar du dlo- 
céao do Nlcolat, d’avoir à préaantar ca 
magnlflquo cahlar-aouvanlr qui vaut 
soullgnar doux événamonta très Impor­
tants célébrés chaz nous an catto an­
née 1985, à savoir la Cantanalra du 
dlocèsa da Nlcolat at la 35a annlvarsal- 
ro da consécration éplscopala da son 
pastaur, S.E. Mgr Albartus Martin.

Cast la 10 Juillat 1885 qua 8.8. la 
Papa Léon XIII érlgaalt la dlocèsa da 
Nlcolat qui constituait alors Is partis 
sud du dlocèsa da Trols-RIvièrss fondé 
la 8 juin 1852. Dapuls sa fondation, la 
dlocèsa do Nlcolat a connu quatrs évê­
ques. Il comprand quatra-vlngt-clnq 
parolssos avac uns population da 
170,582 cathollquss; sa population to­
tale est do 173,500 habitants.

Cast la 8 novambro 1950 qua Mgr 
Martin devint la quatrième évêque dio­
césain de Nlcolat. La 29 août précé­
dant, la Papa Pla XII l'avait nommé 
évêque da Basslana et coadjuteur avac 
future succession da 8.E. Mgr Alblnl

Lafortuna, troisième évéqua da Nlcolat. 
Il reçut la consécration éplscopala dos 
mains da S.E. Mgr lldebrando Anto- 
nluttl, délégué apostolique au Canada, 
la 7 octobre 1950, an la fêta da Notra- 
Dama-du-Rosalra, an la Cathédrale da 
Nlcolat.

Ca cahier fait par des gens da chaz 
nous et pour las gens da chaz nous 
présenta notre dlocèsa dans son psssé 
et dans son présent avac das perspec­
tives d'avenir stimulantes pour tous, an 
particulier pour las jaunes an catto An­
née Internationale da la jaunassa. Il 
nous mat au rythma d'une Eglise jaune 
de cent ans; Il nous fait connaîtra son 
organisation et son fonctionnement at II 
nous parmst da sentir la dynamisme 
spiritual des Nlcolétains: évêque, prê­
tres, religieux, religieuses et laïcs. Oui, 
il y a é Nlcolat une Eglise da Jésus- 
Christ bien vivante, capable da projets, 
de réalisations et da défis!

Ce cahier nous permet aussi da dé­
mystifier la fonction d'un évêque dio­
césain et da découvrir la personnalité

L’histoire du diocèse
NICOLET (RDCi — Le diocèse de Ni­

colet a été érigé canoniquement le 10 
juillet 1885 par Sa Sainteté le pape Léon 
XIII. Il est une division du diocèse de 
Trois-Rivières (sa partie sud) dont l'é­
vêque était alors Mgr Louis-François Ri- 
cher-Laflèche. Il a comme limites: au 
nord, le fleuve Saint-Laurent; à l’est, 
l'archidiocèse de Québec; au sud. le dio­
cèse de Sherbrooke; à l'ouest, le diocèse 
de Saint-Hyacinthe. Sa superficie est de 
.8682 km1. Il appartenait alors à la provin­
ce ecclésiastique de Québec.

Lors de sa fondation, le diocèse de Ni­
colet comprend quarante-huit paroisses 
et une mission (Odanak) réparties dans 
les comtés de Nicolet, Yamaska, Drum­
mond et Arthabaska. Les communautés 
religieuses féminines présentes dans le 
diocèse lors de sa fondation sont: les 
Soeurs de l'Assomption de la Sainte Vier­
ge. les Dames de la Congrégation Notre- 
Dame. Les Soeurs Grises de la Croix, les 
religieuses hospitalières de Saint-Joseph, 
les Soeurs de la Présentation. Les Soeurs 
de l'Assomption de la Sainte Vierge, fon­
dées en 1853 à Saint-Grégoire, ont leur 
maison mère à Nicolet depuis 1872.

Il n'y a qu'une seule communauté re­
ligieuse masculine dans le diocèse lors 
de sa fondation: les Frères du Sacré- 
Coeur Il n'y a pas encore de communau­
tés cléricales.

Le premier évêque de Nicolet fut Mgr 
Elphège Gravel, nommé le jour même 
de la fondation du diocèse. Il reçut la 
consécration épiscopale à Rome le 2 août 
1885. par Le Cardinal Patrick-Francis

Moran, archevêque de Sidney (Austra­
lie), dans l'église de Sainte-Àgathe-des- 
Goths au Collège Irlandais. Il prit pos­
session de son diocèse le 25 août suivant. 
Né à Saint-Antoine-du-Richelieu le 12 oc­
tobre 1838. il a été ordonné prêtre le 11 
septembre 1870 pour le service du dio­
cèse de Saint-Hyacinthe II était curé de 
la Cathédrale de Saint-Hyacinthe lors de 
sa nomination épiscopale

Le patron du diocèse de Nicolet est 
saint Jean-Baptiste dont la fête se célè­
bre le 24 juin. Saint Jean-Baptiste était 
déjà le patron de l'église paroissiale de 
Nicolet qui devenait la cathédrale avec 
l'érection du diocèse.

La Cathédrale de Nicolet a été consa­
crée le 23 juin 1963, par Mgr Albertus 
Martin, quatrième évêque de Nicolet. 
Elle est la huitième église et la cinquiè­
me cathédrale de Nicolet. M Gérard 
Malouin en est l'architecte; M Roger 
Désilets en est le contracteur. L'abside 
est ornée d’un vitrail, oeuvre du Frère 
Eric de Therry, Taisé, France. La faça­
de. une immense verrière dessinée par 
l'artiste nicolétain Jean Charland, a été 
réalisée aux ateliers de Max Ingrand de 
Paris. On doit aussi le chemin de croix à 
Jean Charland. La nef peut recevoir qua­
torze cent personnes.

La Cathédral* da Nlcolat aat la hul- 
tléma égllaa *t la clnqulém* cathédral* 
da Nlcolat. A chaqu* annéa, daa mil­
lier» da vlaltaur» ('arrêtant pour la vial- 
tar. C'aat un vérltabla chaf-d'oauvr*.

Let textes et entrevues 

de ce cahier spécial

sont de Mme Rita Doian-Caron 

— Une réalisation La Nouvaliiata

•Impie et attachant* d* Mgr Martin, •*• 
talent*, **• préoccupation», aon oeuvra 
at aa aolllcltude paatoral* pour aon 
Egllaa d* Nlcolat et pour l'EglIa* uni- 
varaalla.

Par ca cahier, noua somma» Infor­
més daa fêta* qui vont sa dérouler chaz 
noua du 24 juin au 7 octobre. Nous 
sommas Invités è la fêta, noua sommas 
Invités è faire Egllaa, noua sommas In­
vités à célébrer notre fol et notre joie 
da chrétiens nlcolétains.

Emerveillé et reconnaissant devant 
un cahier aussi documenté et complet, 
je félicita chaleureusement tous eaux 
et celles qui y ont collaboré de près et 
da loin at j* les remercia d* tout coeur 
pour leur disponibilité et leur généro­
sité.

En qualité d» proche collaborateur 
da Mgr Martin dapuls bientôt treize 
ans, j* vaux lui redira à l'occasion ds 
•on tranta-clnqulèms anniversaire d* 
consécration épiscopal» toute mon ad­
miration at tout* ma gratitude.

A titra d* vicaire général du dlocéaa 
d* Nlcolat, J* ms fais l’Intarprèts du 
prasbytérlum *t j» présenta à Mgr Mar­
tin las félicitations et las voeux da aon 
clergé aimant et reconnaissant è l’oc­
casion ds son jubilé. La 7 octobre, tous 
vos prêtres et diacres permanents, 
Monseigneur, vont s'unir è voua pour 
faire monter vers le ciel un chant de 
louange et d’action de grâces.

Nous prierons Dieu pour que s'actua­
lise toujours davantage votre si belle 
devise IPSA A88UMPTA DUCE IN 
CORDE JE8U. Noua demanderons é 
Dieu de vous accorder le don précieux 
de la santé afin que vous puissiez con­
tinuer le don d» vous-même à l'EglIee 
de Nicolet, le don de votre sagesse, 
fruit de l’expérience de Dieu et des hu­
mains.

Enfin, nous Implorerons le Seigneur 
de vous combler d» cette joie spirituel­
le qu’il réserve à ses bone et fidèles 
serviteurs et qui permet d» demeurer 
dans la sérénité, dsns la confiance et 
l'espérance au milieu d’un monde In­
quiet et en désarroi, les yeux fixés sur 
la Croix glorieuse du Christ Jésus qui a 
vaincu le mal et la mort pour faire pla­
ce à la joie et A la vl» qui n’a pas d* fin.

Simon Héroux 
vicaire général

(Photo Toto Qoyotto)
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Mgr. Albartus Martin diriga avec 
lucidité son troupeau dans las gras 

pâturages dos Pères de l'Eglise
— Le cardinal Paul-Emile Léger

MONTREAL — Le Nouvelliste publie 
le témoignage du cardinal Paul-Emile 
Léger relativement au 35ième anniver­
saire de vie épiscopale de Mgr Albertus 
Martin

‘‘Les anniversaires sont des moments 
précieux. Par les souvenirs, c’est une 
remontée dans le passé. J'avais connu 
Son Excellence Monseigneur Albini La- 
fortune à Rome, lors de sa visite ad li- 
mina. C’était un homme charmant, et je 
l'avais introduit en audience auprès de 
S.S. Pie XII Mais déjà le mal qui devait 
l'emporter le rendait vulnérable.”

Quelques mois après je faisais mon 
entrée à Montréal comme archevêque 
I.e 17 mai 1950. je célébrais ma première 
messe pontificale sous la présidence de 
Mgr Antoniutti, délégué apostolique au 
Canada Le soir à 18h 30, je me rendais 
à l'Hôtel-Dieu. Mgr I.afnrtune était très 
souffrant. Sous le sceau du secret, il me

demandait de détruire la lettre que le 
Délégué apostolique lui avait remise le 
matin même. Cette lettre lui annonçait 
que l’Abbé Albertus Martin avait été 
choisi pour devenir son coadjusteur. La 
nouvelle devait être annoncée le 21 août 
suivant. Je fus donc tenu au secret du­
rant quelques mois, mais le premier à 
savoir que S. E. Mgr. Albertus Martin 
deviendrait évêque de Nicolet le 8 no­
vembre 1950. Mgr Martin sera le pre­
mier surpris en apprenant ces faits.”

"1985 est donc, pour moi aussi, un an­
niversaire. Comme c'est loin 35 ans dans 
le temps, surtout 35 ans d'épiscopat!”

“De 1950 jusqu'au Concile, je rencon­
trais Mgr Martin au moins quatre fois 
par année, lors des réunions de l’Assem­
blée des évêques du Québec. Ses inter­
ventions étaient toujours remarquées.

I.e Concile devait nous révéler, en Mgr

Martin, un spécialiste de la liturgie. Il 
fut élu secrétaire de cette Commission 
et sa voix, claire, sa diction impeccable 
du latin, donnaient à un texte plutôt aus­
tère une vitalité agréable. I.e décret de 
la Sainte I.iturgie fut voté, le premier, à 
une majorité absolue.”

“De retour dans nos diocèses, nous 
pouvions compter sur les connaissances 
de Mgr Martin pour une interprétation 
authentique de la Loi. Alors que je suis 
à la retraite depuis 1967, S.E. Mgr Mar­
tin dirige toujours avec lucidité son 
troupeau en le conduisant jusque dans 
les gras pâturages des Pères de l’Eglise, 
en commentant Saint Hilaire de Poi­
tiers.”

“En terminant, je souhaite à tous les 
diocésains de Nicolet de joyeuses fêtes 
du Centenaire et en les invitant à prier 
pour les jubilaires de 35 ans d’épisco­
pat!”

*

(Studio J.-Guy Gauthier)

Le Cardinal Paul-Émile Léger était de pas 
sage récemment à Drummondville. Il était ac­
compagné de Mgr Albertus Martin.

1

Témoignage d’un prêtre 
à Mgr Albertus Martin

A Nicolet, un Evêque est venu 
comme Jean-Baptiste 
pour rendre témoignage à la lumière 
du Christ Jésus.

Ce pasteur, il a parlé.
il a prêché la Parole qui donne vie.
qui éclaire la route des hommes et des femmes
de notre siècle

A la suite des Apôtres il a enseigné par le rosaire de sa vie.
il a soulagé la misère des souffrants:
il a soutenu le courage des siens:
il a partagé sa paix et sa joie de serviteur.
il a su aussi, par la mission à lui confiée, imprégner
son entourage du don de soi dans un dévouement
inlassable

Au cours de sa vie épiscopale, il a bâti des oeuvres durables
Telle la 5e cathédrale aux lignes futuristes.
inspirée du renouveau liturgique de Vatican II
Telle la lettre pastorale sur la vie mariale des prêtres.
traduite en plusieurs langues
Tel le Grand Séminaire en vue de la relève sacerdotale

A la suite d'une longue expérience comme Evêque il est de­
venu le conseiller recherché à cause de sa sagesse et sa pru­
dence reconnues, saisissant rapidement les problèmes de ce 
temps.

A ce rassembleur ses collaborateurs et les diocésains souhai­
tent encore de fructueuses années lui assurant leurs prières 
nourries d'admiration émerveillée et de reconnaissance’

I.’abbé Gilles Proulx, archiviste

Le 100e anniversaire 
du diocèse de Nicolet

UNE OCCASION POUR 
TOUS LES PAROISSIENS 

DE CELEBRER LES ORIGINES
DE LEUR FOI

MARIE-JOSÉE CHANTAL

3
COIFFEURS 
A LA FINE 

POINTE 
DE LA MODE

il i
JEAN-MARC

• ENTIÈREMENT RENOVE
• 3 COIFFEURS A VOTRE DISPOSITION
• LE SALON JEAN-MARC ALLIE NOUVEAUTÉ ET EXPERIENCE POUR TOUS LES GOUTS.
• COMPTOIR DE PRODUITS CAPILAIRES ET LOTION POUR LA BARBE

SALON DE COIFFURE POUR HOMMES

SALON JEAN-MARC PARIS
1065 ave des Hirondelles, Gentilly, 298-2171

Vous servir est un plaisir



Hommage à 
Mgr Albertus 
Martin pour 
son 35e anniversaire 
de vie épiscopale.

SON HONNEUR LE MAIRE
RODRIGUE DUGUAY

NOUS NOUS ASSOCIONS
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Pour l’Église nicolétaine, la célébration 
de son premier centenaire est une 

source de grande espérance
— Le cardinal Louis-Albert Vachon

par Rlta 
DOLAN-CARON

QUEBEC - Le pri­
mat du Canada, le car­
dinal Louis-Albert Va­
chon. archevêque de 
Québec, veut se joindre 
à tous les diocésains 
pour célébrer le cen­
tenaire du diocèse de 
Nicolet, en faisant par­
venir le message sui­
vant:

“Au moment où le 
diocèse de Nicolet va 
célébrer le premier 
centenaire de son éta­
blissement, je salue 
avec grande joie le di­
gne pasteur de ce beau 
et cher diocèse, Mgr 
Albertus Martin, et 
avec lui, toute la com­
munauté ecclésiale 
que. depuis 35 ans, il 
guide avec un zèle pas­
toral éclairé et une 
vive affection. En lui 
renouvelant mes sen­
timents d'estime, il 
m’est bien agréable de 
l'assurer de mon étroi­
te communion spiri­
tuelle et de celle de 
tout l'archidiocèse de 
Québec, en ce moment 
historique et privilégié 
de la célébration du 
centenaire de son f’-gli- 
se.

“Les liens de l'Égli­
se de Nicolet avec l’ar- 
chidiocèse de Québec 
remontent aux temps 
héroïques de l'implan­
tation de la foi en ce 
pays. Restée pendant 
près de deux siècles 
sous la juridiction im­
médiate du plus ancien 
diocèse, l'Église nico­
létaine n’a Jamais ces­
sé pendant ce temps 
d'être l'objet de la sol­
licitude des évêques de 
Québec, depuis le plus 
illustre d'entre eux, le 
bienheureux François 
de Laval, Jusqu'à son 
douzième successeur, 
Mgr Signay. Mais c’est 
véritablement pendant 
toute la première moi­
tié du 19e siècle que 
leur sollicitude pasto­
rale a connu son plein 
épanouissement, à la 
faveur de la fondation 
et de l’affermissement 
du Séminaire de Nico­
let, célèbre institution 
qui devait former tant 
d’esprits cultivés et 
d'hommes de coeur. 
Depuis lors, les noms 
des évêques Denaut,

Plessis, Panel et Si­
gnay sont restés ins­
crits avec vénération 
dans la mémoire des 
Nicolétains.”

spirituels et produise 
en elle de nouvelles 
merveilles de grâces 
pour la génération ac­
tuelle et toutes les gé-

reçues au cours de ce 
siècle. Je m'associe 
d’un même coeur à 
l’hommage qu’elle rend 
à tant d'apôtres: évê­
ques, prêtres, diacres, nérations futures.” 
religieux et religieuses,
laïcs, hommes et fem- “A Mgr Albertus 
mes qui, par leur foi, Martin, dont je me ré­
leur courage, leur dé- jouis de l’heureuse 
vouement désintéressé coïncidence du 35e an- 
et généreux, édifièrent niversaire d’épiscopat 
cette Église, la firent avec le centenaire de 
croître et s'épanouir son diocèse, j’offre 
dans la foi et l’amour, mes félicitations à la 
dans l'unité et la paix fois fratemMIes et cha- 
du Christ." leureuses. Aux voeux

fervents que je formule 
“C’est l’honneur de à ses intentions en les 

fragants. Et si Québec l'Église de Nicolet d’a- confiant à Marie, la pa- 
la vit avec nostalgie voir été et de continuer tronne de son fécond et 
s’éloigner d’elle en d’être une source d’ins- méritant épiscopat, je 
1951, à la suite de son piration, en offrant l'i- joins le souhait dont il 
rattachement par mage d’une commu- appelle lui-même la 
Rome au siège métro- nauté diocésaine pleine réalisation et qu il es- 
politain nouvellement de fécondité spirituelle compte être le plus 
créé de Sherbrooke, ce et de dynamisme, met- beau fruit du centenai- 

tant toutes ses énergies re de son Église, de 
à vivre en profondeur garder radieuse de jeu- 
sa propre réalité ecclé- nesse et de vitalité, 
siale, dans ses différen- comme il l’a écrit dans 
tes dimensions, et en 
assumant les multiples 
engagements apostoli­
ques qu’elle inspire.”

“Passée en 1852, 
sous la juridiction épis­
copale de Trois-Riviè­
res, avant d’être elle- 
même érigée en dio­
cèse par Léon XIII, le 
10 juillet 1885, l’Église 
de Nicolet ne rompit 
pas pour autant ses 
liens avec l’Eglise mé­
tropolitaine de Québec 
dont elle était restée 
l'un des diocèses suf-

ne fut que pour célé­
brer avec plus de joie 
son retour, il y a quel­
ques années, cette fois 
au sein de la réunion 
des évêques de l’Inter- 
Québec. raffermissant 
ainsi des liens qui n'a­
vaient jamais cessé 
d'exister entre ces 
deux Églises.”

son message haute­
ment inspiré de novem­
bre 1984, la face de no­
tre diocèse centenai­
re.”

Le primat du Canada, le cardinal Louis-Albert Vachon, 
Québec.

(Laserphoto PC)

archevêque de

"En cette heureuse 
occasion du centenaire, 
je m'unis à toute l’É­
glise de Nicolet dans sa 
prière de louanges et 
de gratitude pour les 
innombrables grâces

“Pour l'Église nico­
létaine, la célébration 
de son premier cente­
naire est une source de 
grande espérance. Je 
prie le Seigneur pour 
que la solennité de cet 
anniversaire lui per­
mette de recueillir une 
surabondance de fruits

Hommages respectueux à 
Mgr ALBERTUS MARTIN

Pour ses 35 années de vie épisco­
pale et au diocèse de Nicolet pour 
son centenaire.

COMPTABILITE 
R. LANNEVILLE

SERVICE DE 
COMPTABILITE 

D’IMPOTS 
ET DE PAYE

Réjaan Lannevllle

16070, boul Bécancour 
STE-ANGÈLE-OE-LAVAL 

Villa Bécancour 
GOX2HO

(819)222-9953

kr

Nous sommes fiers 
d’avoir réalisé en 
1984, les travaux de 
rénovation à la 
cathédrale de Nicolet.

Hommage respectueux 
à Mgr Albertus Martin 
à l’occasion de son 
35e anniversaire de vie 
ecclésiastique.

roland duval inc.
entrepreneur général
2415, route Marie-Victorin, Nicolet 

Commercial, institutionnel et industriel.
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100 ans d’histoire du diocèse de Nico- 
let, de ses fidèles d’hier à aujourd’hui 
et de ses nombreuses figures illustres 
dont Mgr Albertus Martin, évêque ac­
tuel, qui célèbre son 35e anniversaire 
de vie épiscopale.
2 anniversaires dont nous sommes fiers 
et à la célébration desquels nous nous
associons.

y

Maurice Richard Maire

BECANCOUR

V
GILBERT MAILHOT

échevin
JEAN-GUY OUBOIS

échevin
MAURICE RICHARD

maire

JACQUES BLONDIN
échevin

RAYMOND CORMIER
échevin

GILLES COMEAU
échevin

JEAN-PAUL PEPIN
échevin
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Des liens continuent à se tisser entre 
les villes et les paroisses des deux rives

- Mgr Laurent Noël
par Rita 
DOLAN-CARON

TROIS-RIVIERES 
Mgr Laurent Noël, évê­
que du diocèse de 
Trois-Rivières, a bien 
voulu lui aussi s'asso­
cier au centenaire du 
diocèse de Nicolet et 
rendre hommage à l'E­
glise de Nicolet

‘‘Autrefois, il y a de

cela plus de cent ans, 
le diocèse de Trois-Ri­
vières couvrait un vas­
te territoire s'étendant 
sur les deux rives du 
Saint-Laurent. Sa po­
pulation catholique 
était répartie en 77 pa­
roisses érigées au nord 
et au sud du fleuve. 
Mais, le 10 juillet 1885, 
après de longues et pé­
nibles discussions, la

(Flaqeol Photo — Roméo Flaqeoh

Mgr Laurent Noël

Etudiant en théologie

Marc La barre 
décrit 

Mgr Martin
NICOLET (RDC) — Marc Labarre. étudiant en 

théologie à l'université du Québec à Trois-Riviè­
res. a donné son appréciation sur l'évêque du dio­
cèse. Mgr Albertus Martin

"J’aimerais emprunter ces quelques lignes 
pour esquisser comment moi, étudiant en théo­
logie et futur prêtre du diocèse de Nicolet, je 
perçois Mgr Martin. J’ai eu l'occasion de mieux 
connaître Mgr Martin depuis mon entrée au 
Grand Séminaire par ses différentes visites. A 
travers ses entretiens, J’ai pu constater son in­
térêt pour la relève sacerdotale. Mgr Martin in­
siste pour que le prêtre soit un homme de Dieu, 
l'homme de la prière. Il insiste également sur 
l'importance des études théologiques dans la for­
mation sacerdotale."

"Dans le monde d'aujourd'hui, c'est au niveau 
des mentalités, des idées qu'il faut travailler, 
dit-il. C'est ce qu’il appelle la pastorale de l'in­
telligence. Etant étudiant en théologie, je peux 
dire que je suis sensible à cette dimension et que 
j’apprécie l’esprit théologique, synthétique et 
clair de Mgr Martin qui s'intéresse aux divers 
problèmes de notre monde d'aujourd'hui La jeu­
nesse est aussi, pour lui, une de ses préoccupa­
tions.”

Sacrée Congrégation de 
la Propagande annon­
çait la division du dio­
cèse de Trois-Rivières 
et l’érection de celui de 
Nicolet. Cette décision 
romaine faisait en sor­
te que les deux entités 
ecclésiastiques étaient 
désormais appelées à 
se développer de façon 
autonome.”

"Les évêques de Ni­
colet n'ont pas tardé à 
tout mettre en oeuvre 
pour établir les struc­
tures permettant d’as­
surer à leurs diocé­
sains un ministère pas­
toral adéquat. Quant au

diocèse de Trois-Riviè­
res, il fut péniblement 
affecté par la perte de 
46 paroisses. Avec seu­
lement .Il paroisses et 
un clergé moins nom­
breux, Mgr Laflèche 
fut forcé de remettre 
son projet de Synode 
diocésain et de se con­
sacrer à la réorganisa­
tion de son diocèse. 
Heureusement, avec 
les années, la mise en 
valeur des ressources 
hydroélectriques dans 
la région de Shawini- 
gan devait entraîner 
d'importants dévelop­
pements; de nouvelles

paroisses furent consti­
tuées, et ainsi fut gra­
duellement comblée 
l'amputation subie en 
1885."
‘‘Cent années ont 

passé et des liens, dif­
férents d'autrefois 
mais bien réels, ont 
continué de se tisser 
entre les villes et les 
paroisses des deux ri­
ves du Saint-Laurent. Il 
est vrai qu'au plan ci­
vil, des mesures ad­
ministratives ont con­
tribué à accroître la 
collaboration. Un pont 
relie maintenant les 
deux rives, une univer­

sité dessert toute la ré­
gion. Mais l’élément 
déterminant fut sans 
doute que chacun des 
diocèses s’est dévelop­
pé dans la mentalité 
même de l'évangile; 
ainsi, l’entraide et la 
complémentarité pas­
torale ont favorisé des 
liens accrus de frater­
nité entre les deux dio­
cèses.”
“Du côté de Nicolet, 

l'un des artisans ma­
jeurs du développe­
ment du diocèse est 
sans contredit Mgr Al­
bertus Martin. En cette 
année jubilaire, il est

juste de reconnaître 
que l’essor et la vita­
lité de cette Eglise lo­
cale doivent beaucoup 
à la sagesse et au dé­
vouement de celui qui 
en assure le service 
pastoral depuis 35 
ans."

"Puisse ce centenai­
re combler de joie et 
d’espérance tous ceux 
et celles qui ont à 
coeur la vie de cette 
communauté chrétien­
ne!”

“Nos hommages fra­
ternels à l'Eglise de 
Nicolet et à son Pas­
teur.------------------------------------------------------------- -

NOS HOMMAGES
À MONSEIGNEUR ALBERTUS MARTIN 

4e ÉVÊQUE DE NICOLET 
À L’OCCASION DE SON 35e ANNIVERSAIRE DE

VIE ÉPISCOPALE.
NOUS VOULONS ÉGALEMENT SOULIGNER 
LE CENTENAIRE DU DIOCÈSE DE NICOLET

BECANCOUR
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Mgr Martin, un érudit en théologie, 
en patrologie et en liturgie

SAINT-HYACINTHE 
(RDC) — Un confrère 
évêque. Mgr Louis-de- 
Gonzague Langevin de 
Saint-Hyacinthe, s'est 
dit heureux de présen­
ter ses hommages à 
Mgr Albertus Martin, 
d'autant plus qu'il fait 
partie de la province 
écclésiastique de Sher­
brooke.

“Je connais Mgr 
Martin depuis plusieurs 
années, et j’ai toujours 
apprécié son souci pas­
toral éclairé, sa préoc­
cupation de donner une 
doctrine sûre. Bien 
souvent, je l’ai entendu

parler de l'apostolat de 
l’intelligence. Mgr 
Martin est un érudit, 
en théologie, en patro­
logie et en liturgie.”

"Il a travaillé pen­
dant plusieurs années 
sur le traité de la Tri­
nité de saint Hilaire de 
Poitiers et il a traduit 
trois parties: Le Christ 
et l'Histoire, le Fils de 
Dieu et le Mystère de 
Dieu. C’était la pre­
mière fois que ces oeu­
vres étaient traduites 
en français. On peut 
imaginer la somme de 
travail accompli.”

“Durant le Concile

Les Aînés rendent hommage 
à Mgr Albertus Martin

NICOLET — Une aînée de 
83 ans a accepté de rendre 
hommage, au nom de tous les 
aînés du diocèse, à Mgr Alber­
tus Martin à l'occasion de son 
35e anniversaire de vie épis­
copale.

Voici ce que représente 
pour eux l'évêque du diocèse 
de Nicolet.

“Pour nous, les fidèles qui, 
à cause de notre âge, sommes 
avancés sur la route, la pré­
sence de notre évêque est une 
sécurité, une fraternité de la 
sagesse qui nous rassure dans 
la foi et l’espérance.”

“En ce temps, où la vie en 
Eglise subit des transforma­
tions, ébranle parfois les tra­
ditions de notre catholicisme, 
nous sentons le besoin de cette 
autorité, de cette lumière qui, 
par trente-cinq ans d’épisco­
pat. fait le lien entre notre gé­
nération et celles qui nous sui­
vent nous proposant des con­

ceptions rajeunies mais qui 
nous ébranlent.”

“Nous savons que notre évê­
que est là pour tempérer l’é­
lan des uns, la crainte des au­
tres, symbole d'unité qui nous 
soutient dans le cheminement 
si difficile de notre foi.”

“Notre évêque est pour 
nous, les plus âgés, la force 
qui soutient nos pas incer­
tains, secoués par les vents 
contraires à la doctrine. L’Au­
torité rassurante, il est le 
Père que le bon Dieu a donné 
à la grande famille diocésai­
ne, et qui entraîne chacun des 
membres à l’amour de l’Egli­
se.”

“Le Père qui se penche sur 
les plus démunis, les fils et les 
filles des troisième et quatriè­
me âges. Avec gratitude et af­
fection, tous le prient de les 
tenir par la main, sur l’ultime 
chemin vers Dieu.”

— Mgr Louis Langevin
Vatican II, il a joué un 
rôle très important 
comme membre de la 
Commission de litur­
gie; ici, on peut souli­
gner sa participation 
active au renouveau de 
la Liturgie des Heu­
res.”

"Revenu du Concile, 
il a été précieux au 
sein de l’Assemblée 
des évêques du Québec 
pour la mise en appli­
cation des décrets con­
ciliaires. Dans les réu­
nions des évêques du 
Québec, Mgr Martin 
sait toujours apporter 
une doctrine sûre et 
éclairée.”

“Je connais aussi la 
bonté de Mgr Martin

“L’engagement des 
laïcs, leur rôle dans

envers ses prêtres, son l'Eglise, leur témoigna- 
souci de les aider, de ge est aussi l'une de
les écouter. Il a éga­
lement à coeur de dé-

ses préoccupations.” 
“Je félicite donc

velopper les vocations Mgr Martin pour tout 
sacerdotales dans son le travail pastoral qu'il 
diocèse; d'ailleurs, il y a réalisé depuis trente- 
a un bon nombre de cinq ans et cela, pour 
jeunes qui se préparent le plus grand bien du
au sacerdoce.” diocèse de Nicolet.” Mgr Loula Langevin, évêque auxiliaire de 

Saint-Hyacinthe. (Studio J.-Guy Gauthier)

Tél.: (819) 233-2934
LES PAVAGES DE

NICOLET
17905 rue Gauthier, St-Grégoire 
Cté. de Nicolet, Québec GOX 2T0
LE GROUPE

Un double anniversaire 
qu'il nous fait plaisir 
et chaud au coeur de 
souligner:

Le centenaire du diocèse de 
Nicolet et les 35 années de 
vie épiscopale de son évêque 
Mgr ALBERTUS MARTIN.

PAIN

131, rue Signay, Nicolet, 293-5252

• Entrepreneurs 
généraux

• Terrassements
• Pierre - Sable-Gravier
• Fournisseurs

de béton bitumineux
• Travaux de pavage pour 

l’industrie et les municipalités
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René

Lévesque

£ - V.* ,

Le centième an­
niversaire du dio­
cèse de Nicolet évo­
que bien toute cette 
fidélité avec laquel­
le l'Eglise du Qué­
bec poursuit sq tâ­
che. en suivant tou­
jours de très près 
l'évolution de notre 
société.

En ce moment de 
réjouissances et de 
réflexion pour les 
diocésains de Nico­
let, je leur adresse 
tous mes voeux de 
succès dans la pour­
suite de l’oeuvre 
déjà entreprise, 
dans laquelle ils re­
connaissent l'ex­
pression de leurs va­
leurs les plus pré­
cieuses.

René Lévesque
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Brian

Mulroney
Il me fait extrêmement plaisir 

d'offrir mes meilleurs voeux à 
tous les Nicolétains à l’occasion 
du centième anniversaire de fon­
dation de leur diocèse.

Cent ans d'existence: voilà en 
effet un jalon important dans la 
vie d une communauté. Vos ré­
jouissances offriront à tous les 
Nicolétains l'occasion de célé­
brer et de se remémorer l'histoi­
re unique du diocèse dont la fi­
gure de proue, depuis trente-cinq 
ans. est Mgr Albertus Martin, 
sous la houlette duquel deux 
grandes réalisations font l’or­
gueil de la population: la cons­
truction du Grand séminaire et 
celle de la magnifique cathédra­
le de Nicolet.

Grâce à leur esprit de solida­
rité. leur sens de l'initiative tem­
péré du goût de l'entraide, aux­
quels s'ajoutent fierté, tolérance 
et force morale, les Nicolétains 
ont contribué largement à l'édi­
fication de leur pays. Si les réa­
lisations passées sont présages 
de l'avenir, la population peut 
être fière. optimiste et enthou­
siaste.

A tous, mes meilleurs souhaits 
de bonheur et de prospérité

Brian Mulroney

f* t

Hommages sincères à Mgr Albertus Martin pour ses 

35 années de vie sacerdotale et Tous les résidents 

du diocèse de Nicolet, qui célèbre cette année 

son 100e anniversaire, reconnaissent 

le travail méritoire de cet homme de foi.

I Buffet

INC

BANQUETS 
RÉCEPTIONS 
POUR TOUTES 
OCCASIONS

VOUS, FAITES L’INVITATION 
NOUS, ON S’OCCUPE DE LA RÉCEPTION 

CAMIONS CHAUFFÉS «t RÉFRIGÉRÉS
LOCATION DE TABLES, VAISSELLE. ETC.

lECEPT-------POUR TOUS GENRES DE RECEPTIONS

PIÈCES MONTÉES NICOLET

214 BOUL. LOUIS-FRÉCHETTE, NICOLET 293-2127

Buffet

iLLV SALLE DE RÉCEPTIONS
CAMIONS

RÉCHAUD et RÉFRIGÉRÉS

BANQUETS 
RÉCEPTIONS

POUR TOUTES OCCASIONS 
"DONNEZ UNE RÉCEPTION OUI NE SERA PAS UNE DÉCEPTION- 

SERVICE D'HÔTESSES POUR RECEPTIONS À DOMICILE OU AU BUREAU

336S BOUL. BÉCANCOUR, GENTILLY 298-2447



MGR MARTIN: homme simple et attachant

4 hi *,

(Studio J.-Quy Qauthlor)
Après un bon déjsunsr, Mgr Martin fait la lactura das journaux.

mr*

■

N

Mgr Albartus Martin 
signant la cartlflcat 

d’honnaur diocésain de 
Sandra Allaire, élève de 3a 

secondaire au Collège 
Notre-Dame-de- 

L'Asaomptl on 
de Nicolet.

(Studio J.-Guy Gauthier) I

'A./ ^ (tNè

On peut aussi rencontrer l’évéque du diocèse sur le perron quand II se 
permet un moment de répit. (studio j.-Guy Gauthtoo Mgr Albartus Martin 

a rendu visite è plus 
de 3,000 jeunes des 
régions du diocèse. 
Nous le voyons Ici au 
Collège Notre-Dame- 
de l’Assomption de 
Nicolet où plus de 750 
étudiantes fatten* 
daient joyeusement.

Mgr Martin possède un grand Intérêt pour les revues d’histoire pu­
bliées è Drummondvllle et è Vlctorlaville. Il est président d’honneur de 
la revue d’histoire Les Cahiers nlcolétalns. ( studio j.-Guy Gauthior)

(Photo Toto Goyotto)

Devant une de ses
réalisations, la 

cathédrale de Nicolet, 
Mgr Martin prend 

quelques Instants de 
repos tout en lisant 

son bréviaire.

V~
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C'est l’homme de la parole et de l'écriture
- l’abbé Denis Fréchette

NICOLET (RDC) - 
La charge pastorale 
d'un évêque l'oblige à 
enseigner le peuple de 
Dieu L’abbé Denis 
Fréchette affirme que 
le gouvernement d'un 
diocèse ne se limite 
pas à l'administration 
des affaires temporel­
les, mais s'entend 
avant tout d'une direc­
tion des fidèles que le 
Saint-Siège lui a con­
fiés L'enseignement 
du peuple de Dieu se 
fait par la parole et l’é­
criture

L'abbé Fréchette 
mentionne que Mgr Al-

bertus Martin, depuis 
le début de son épisco­
pat, est l’homme de la 
parole Les nombreu­
ses homélies pronon­
cées durant ces 35 ans 
ont toujours su capter 
l’attention des audi­
teurs La profondeur 
d'une pensée éclairée 
par une science éten­
due et une foi profonde 
ne laisse personne in­
différent

“Parlant d’abondan­
ce, sans texte, on pour­
rait croire à l’impro­
visation tant cela lui 
semble facile. Le dis­
cours Improvisé n’a Ja­

mais une telle rigeur 
de raisonnement. Dans 
une phrase élégante 
mais sobre, il lui ar­
rive souvent de citer 
les penseurs contem­
porains pour donner 
une acuité nouvelle à 
une pensée difficile.”

Homme de la parole. 
Mgr Martin, affirme 
l’abbé Fréchette, est 
aussi l’homme de l'é­
criture La traduction 
du traité de la Trinité 
de saint Hilaire de Poi­
tiers durant les pre­
mières années de son 
sacerdoce demeure un

exploit d'une singulière 
audace C'était la pre­
mière fois que parais­
sait en traduction fran­
çaise ce traité qui en 
avait découragé bien 
d'autres par sa langue 
elliptique et sa pensée

compacte
Les nombreuses let­

tres pastorales adres­
sées à ses diocésains 
sont dignes de men­
tion Tiers-Ordre fran­
ciscain, école de vertu, 
la Vie mariale des prê­

tres, Vocations et cul­
ture des vocations, la 
place de la Liturgie 
dans la vie chrétienne, 
etc. D'un style serré, 
la doctrine est formu­
lée avec la clarté de 
l’homme de science et

de l'homme de Dieu
“Issues d’une profon­

de et quotidienne mé­
ditation, la parole et 
l'écriture jaillissent 
pour notre joie et notre 
enseignement,” de dire 
l'abbé Fréchette

Sans la support constant da nos curés st dss membres du clergé diocésain, les 
Caisses populaires de la région n’auraient sans doute pas connu ressort qui en font 
des institutions florissantes. La Caisse populaire de Nicolet rend hommage aux 
membres du clergé qui l’ont soutenue è sa fondation et tout au cours de son histoire, 
en particulier é Mgr Georges Courchesne et aux abbés Jean-Baptiste Caya, Georges 
Pinard et Georges-Etienne Roberge.

(Studio J.-Guy Gauthier)
Mgr Martin est un grand amateur de lecture. Les livres, pour lui. sont 
d’excellents amis. Généralement, Il passe ses soirées é faire de la lec­
ture.

Nous voulons nous unir, à tous les diocésains, pour célébrer 
dans la joie ce centième anniversaire et saluer bien respec­
tueusement notre pasteur Monseigneur Albertus Martin.

CONSEILLER
CO-FONDATEUR DESURVEILLANCE

Mgr Geo. Courchesne, 1922 Abbé J.Bte Caya, 1936

'mm ....

Remerciements des
12 diacres

VICTORIA VILLE (RDC) - Les 
diacres permanents du diocèse de 
Nicolet. par la voix de leur confrè­
re, M Joseph Charland. profitent de 
ce cahier spécial pour remercier et 
rendre hommage à Mgr Albertus 
Martin en cette année du centenaire 
du diocèse de Nicolet et de son 35e 
anniversaire de vie épiscopale

“Lorsque l’histoire rappellera 
l’oeuvre de Mgr Albertus Martin, 
elle réservera une place, parmi ses 
réalisations, pour le diaconat per­
manent. Quand le Concile Vatican II 
fit renaître cet ordre Institué au 
temps de Pierre, l’évêque de Nico­
let y apporta l’appui de sa compé­
tence et de sa renommée dans le do­
maine liturgique. Il l’a confirmé en 
ordonnant dans son diocèse le pre­
mier diacre permanent du Canada.”

“Les douxe diacres de notre dio­
cèse gardent dans leur coeur une 
vive reconnaissance envers celui qui 
leur a ouvert les portes du diaconat 
et leur a donné l’occasion de répon­
dre à l’appel du Seigneur. En nous 
imposant les mains, il devenait pour

permanents
nous un père spirituel, un guide et 
un confident. Du même coup, nous 
devenions disponibles pour la sainte 
Eglise dans les trois services de la 
Parole, de la Liturgie et de la Cha­
rité.”

“En le voyant franchir le cap de 
son trente-cinquième anniversaire 
d'ordination épiscopale, nous ren­
dons grâce au Seigneur d'avoir ac­
cordé à notre communauté chrétien­
ne diocésaine un pasteur imprégné 
de la pensée des Pères de l'Eglise, 
doué de facultés exceptionnelles, 
tout en restant tout près de nous et 
de ses diocésains."

“Nous prions le Seigneur de le bé­
nir, de lui accorder bonheur et santé 
pour les prochaines décades, ainsi 
que la Joie de voir fructifier la se­
mence qu'il a mise en terre depuis 
le Jour de son ordination. Il demeu­
rera toujours pour nous un exemple 
vivant de piété, de compétence, de 
bonté. Heureux anniversaire dans la 
paix du Christ et dans l'amitié de 
ses frères et soeurs dans la fol.”

CONSEILLER 
DE SURVEILLANCE

Abbé Geo. Pinard, 1941

CONSEILLER 
DE SURVEILLANCE

Abbé G.E. Roberge, 1942

LA CAISSE 
POPULAIRE 
DE NICOLET



Pour lui, l’histoire c'est 
plus que le rappel du passé

- l’abbé Fréchette
NICOLET (RDC) - I/ab- 

bé Denis Fréchette, prési­
dent de la Société d'histoire 
régionale de Nicolet. a vou­
lu de nouveau décrire Mgr 
Albertus Martin, mais cette 
fois à titre d'historien

“A l'âge où les jeunes 
sont davantage absorbés par 
les grands exploits sportifs 
ou les derniers airs à la 
mode, le jeune Martin, étu­
diant au Séminaire de Nico­
let a déjà une connaissance 
assez vaste de l’histoire de 
France et du Canada,” sou­
ligne l'abbé Fréchette

“Les livres d’histoire qu’il 
dévorait avec la passion de 
l'adolescent, toute sa vie il 
continuera à s’y intéresser. 
Et lorsqu’un jour on retrou­

vera le jeune abbé Martin, 
professeur d'histoire du Ca­
nada en rhétorique, ses étu­
diants ne tariront pas d’é­
loges à son endroit car ils 
sentent bien qu’avec lui 
l’histoire de leur pays, c’est 
aussi l’amour de son coin de 
patrie.”

“Lorsqu’en mai 1978, la 
Société nationale des Qué­
bécois invite Mgr Martin à 
parler d'histoire, il le fait 
avec tellement de conviction 
et d'enthousiasme qu’il 
amène la création, un mois 
plus tard, de la Société 
d’histoire régionale de Ni­
colet. Et c’est encore lui qui 
suscitera chez les membres 
de cette Société assez d’au­
dace pour publier une revue 
d’histoire, ‘Les Cahiers ni-

colétains’. Et c’est le même 
intérêt pour les revues 
d'histoire publiées à Drum- 
mondville et à Victoriaville.

“Les nombreuses obliga­
tions de sa charge pastorale 
ne l’empêchent pas de col­
laborer occasionnellement à 
des revues d’histoire tant 
françaises que québécoises 
ou de signer des articles re­
marqués dans le dictionnai­
re Biographique du Cana­
da.”

“Pour Mgr Martin, l’his­
toire est plus que le rappel 
d’un passé, fût-il glorieux; 
c’est à travers le temps et 
l’espace le cheminement 
d’une Providence qui écrit 
droit avec des lignes cour­
bes.”

y

Mgr Martin et ta correapondance (Studio J.-Guy Gauthier)

/

Célébrer un centenaire de diocèse, c’est rendre 
grâce au Seigneur pour les merveilles qu’il a 
faites dans la vie des milliers de diocésains!

Célébrer un centenaire de diocèse, c’est aussi 
l’occasion de regarder les nouveaux défis à 
affronter afin que la vie de foi croisse.

Nous vous félicitons, gens du diocèse de 
Nicolet, et avec Marie nous chantons: “Mon 
âme exalte le Seigneur, exulte mon esprit en 
Dieu mon Sauveur”.

Sanctuaire Notre-Dame du Cap d
lui II Hull t

par Noël Poisson, o.m.i. 
Recteur
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Il mirite d’avoir été nommé 
évéque du diocéso do Nicolol

- Etienne Massicotte, 5e année
NICOLE! (RDC) — Voici ce qu’il a écrit: 

Un jeune étudiant de “Mgr Albertus Martin, 
l'école Curé-Brassard évêque du diocèse de 
de Nicolet. Etienne Nicolet, représentant 
Massicotte. qui sera de Jésus après le pape 
confirmé bientôt, a et les cardinaux, dirige 
voulu à sa façon mani- les prêtres et les fidè- 
fester son appréciation les du diocèse. Il est 
à l'endroit de l'évêque avant tout prêtre et il 
du diocèse. Mgr Alber- veut continuer la mis- 
tus Martin, qui célèbre sion que Jésus donna à 
son 35e anniversaire de ses disciples. Il annon- 
vie épiscopale ce la Bonne Nouvelle.

En signe de l'amitié du 
Seigneur, il me don­
nera le sacrement de la 
confirmation. Il me 
fait signe d'aimer Dieu 
davantage: il est un si­
gne de l’Esprit.”

“C’est lui qui me 
donna le sacrement de 
la vie nouvelle: le Bap­
tême car il me baptisa 
à la veillée pascale. 
Comme les apôtres, il

fait grandir l'Eglise et 
nous demande de prier, 
pardonner, partager.”

“C’est un bon chré­
tien qui témoigne de sa 
foi en Jésus. Je le res­
pecte car il m’aide à 
grandir dans l'amour 
de Jésus. Je suis sûr 
que cet homme mérite 
bien d’avoir été nommé 
évêque du diocèse de 
Nicolet.”

Un homme plein d’amour
- Suzanne Blouin, sec.lll

SAINT-LEONARD-D'ASTON 
(RDC) — Mlle Suzanne Blouin. étu­
diante en secondaire III à la poly­
valente de Saint-Léonard, a voulu 
exprimer ce que représente pour 
elle un évêque, et particulièrement 
Mgr Albertus Martin

“Le centième anniversaire du 
diocèse de Nicolet m’amène à réflé­
chir sur ce qu’est l’évêque pour 
moi, pour les jeunes, ce qu’il repré­
sente.”

“Je serais portée à dire que l’é­
vêque c’est quelqu'un de lointain, 
qui ne me dit pas grand-chose 
mais... Mais je ne peux le dire, car 
l'an passé, à la confirmation de mon 
petit frère, j’ai vraiment été saisie 
par lui, Mgr Martin.”

“Je m'attendais à une cérémonie

froide, mais non, pas du tout! Pen­
dant la procession d’entrée, Mgr Al­
bertus s'arrête presque à toutes les 
personnes dans l'église. Quelle sym­
pathie dans ses paroles à chacun de 
nous. Moi, toute étonnée, je fus très 
touchée par cette amicale poignée 
de main. Depuis ce temps, Mgr Al­
bertus, c'est comme mon grand frè­
re et je l’aime beaucoup.”

“J'ai senti qu’il était loin d'être 
un lointain personnage, mais plutôt 
l'homme qui dirige le peuple de 
Dieu. Un homme plein d’amour 
pour Dieu, tout imprégné de la for­
ce de Dieu. Il représente l’Eglise 
toujours présente dans mon milieu. 
Il est celui qui maintient cette Egli­
se unie et qui la protège par ses 
prières.”

(Photo Toto Goyette)
Étienne Massicotte

SZ-'&K

Porteur
DRUMMONDVILLE 

— Dans le cadre du 
centenaire du diocèse 
de Nicolet et à l'occa­
sion du 35e anniversai­
re de vie épiscopale de 
Mgr Albertus Martin. 
Le Nouvelliste a de­
mandé à une étudiante 
de 17 ans. Lisane Pépin 
du Cégep de Drum- 
mondville. ce que re­
présentait pour elle, le 
rôle de l'évêque dans le 
diocèse de Nicolet.

Voici son opinion
“Mgr Albertus Mar­

tin est un homme qui 
joue un rôle important 
dans notre vie spiri­
tuelle. Il nous est plus

du message d’amour de Jésus
accessible que Notre 
Saint-Père le Pape. 
Nous pouvons le ren­
contrer plus d’une fois 
dans notre vie.”

“Il est porteur du 
message d'amour de 
Jésus tout comme le 
Saint-Père le Pape. Il 
est l’intermédiaire en­
tre nous et le grand 
puissant: Dieu. Il re­
présente le chef spiri­
tuel de notre diocèse."

"Le plus doux sou­
venir que je garde de 
lui remonte à quelques 
années. Je me rappelle 
encore le jour de ma 
confirmation, quand je 
suis allée vers lui à

- Lisane Pépin, cégépienne
l’autel, son visage rem- ceur de sa voix lors- quelqu'un rempli de 
pli de bonté me fit rap- qu’il livre un message bonté, de grâce et d’in- 
peler cette parole: aux jeunes ne laisse dulgence, et j’ai beau- 
Laissez venir à moi les personne indifférent.” coup de respect pour 
petits enfants. La dou- “Pour moi, c’est lui.

---------------------------ï
HOMMAGES RESPECTUEUX 

A l'occasion du 100e 
anniversaire du Diocèse de 

Nicolet et du 
35e anniversaire de vie

HOMMAGES ET FÉLICITATIONS 
A MONSEIGNEUR

ALBERTUS MARTIN

épiscopale de 
Mgr Albertus Martin

4e évêque de Nicolet qui 
célèbre cette année son 

35e anniversaire de vie épiscopale
Soulignons également le
100 e anniversaire

de la création du diocèse de Nicolet

COMMISSION SCOLAIRE 
RÉGIONALE

PROVENCHER

LIBRAIRIE DU CENTRE
350, rue de la Cathédrale.

(en arrière de l’évêché)
Trois-Rivières, tél.: 374-2722

V

DENISE L. RICHARD
Présidente

René Gervais
Direeteur général

y m
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Programme des activités du Centenaire
NICOLET (RDC) — Le refrain du 

chant-thème du Centenaire du dio­
cèse de Nicolet de Georges Dor 
nous fait chanter “Cent ans de Foi, 
d’Amour. Cent ans de Vie autour de 
nos clochers.”

Comme le veut la chanson, les ac­
tivités du centenaire sont donc 
axées sur ces pôles: Foi-Amour-Vie 
autour de nos clochers Et parce 
que cette Foi-Amour-Vie existe 
dans chacune des 85 paroisses du 
diocèse, il fut décidé de les célébrer 
par des messes pontificales dans 
chacune des trois régions du diocè­
se, soit Nicolet, Drummondville et 
Victoriaville, et le célébrant prin­
cipal en sera l’évêque du diocèse, 
Mgr Albertus Martin, accompagné 
de tous les prêtres qui pourront et 
voudront concélébrer, nous affirme 
M l’abbé René Véronneau

On soulignera aussi ce tryptique 
Foi-Amour-Vie à l’aide d'une expo­
sition diocésaine qui séjournera 
dans l’une ou l’autre des trois ré­
gions. à des dates différentes

D’autre part, des médailles du 
Mérite diocésain seront remises par 
Mgr Martin, lors des pontificales; 
ceci pour marquer d’une manière 
évidente la Foi des paroissiens qui 
par Amour, charité ont accompli 
des oeuvres et fait des gestes pour 
garder la Vie à l’intérieur de nos 
communautés paroissiales Une 
journée spéciale sera réservée aux 
missionnaires, aux aînés, aux jeu­
nes et aux nouveaux baptisés de cet­
te année du Centenaire.

Programme pour la région de Nico­
let

Le 24 juin marquera le début des 
activités. A lOh 30 une messe ponti­
ficale sera célébrée à la cathédrale 
Il y aura remise des médailles du 
Mérite diocésain Puis, le dévoile­
ment de quatre tableaux A 12h 30 
un banquet sera servi à Caréna de 
Nicolet où plus de 1.000 personnes 
sont attendues. A 14h. on procédera 
à l'ouverture de l’exposition diocé­
saine au Centre catholique de Nico­
let En plus des éléments de cette 
exposition on pourra y voir des kios­
ques présentés par les religieux du 
diocèse, les missionnaires, la pas­
torale familiale et sociale, les dia­
cres permanents Le public pourra 
visiter cette exposition tous les 
jours entre le 24 juin et le 7 juillet 
et ce, de 14h à 21h

Le 27 juin est prévu la journée 
des missionnaires. A 9h. il y aura 
l’accueil des missionnaires à l'école 
Curé-Brassard A lOh les mission­
naires pourront participer à un pa­
nel ayant pour thème Eglise signe 
d’espérance A 12h il y aura un dî­
ner-partage où chaque participant 
emporte son dîner, puis à 13h 15 les 
participants et participantes sont in­
vités à un rassemblement de départ 
pour la cathédrale. A 14h une célé­
bration de la Parole-Envoi mission­
naire “Va je t’envoie”. Cette acti- 
tivé s'adresse aussi au public A 15h 
les missionnaires pourront visiter 
l’exposition au Centre catholique

Le 4 juillet sera la journée des aî­
nés. L’arrivée est prévue au Centre

catholique à 14h. A 14h 15. les aînés 
pourront faire un tour de ville en 
autobus et ensuite visiter l’exposi­
tion régionale. A 16h 30 il y aura une 
messe à la cathédrale suivie d’un 
souper à 17h 30 où chacun apporte 
son repas. Cette activité se tiendra 
à la cafétéria de la polyvalente 
Jean-Nicolet. A 20h. la population 
pourra assister à un spectacle gra­
tuit à la cathédrale de Nicolet où 4 
chorales, comprenant 135 partici­
pants des clubs de l’Age d’or, don­
neront un concert.

Le 7 juillet est la date où se ter­
minera l’exposition diocésaine au 
Centre catholique de Nicolet II y 
aura un tirage de trois prix de pré­
sence durant l’exposition

Région de Drummondville
Une exposition régionale aura 

lieu au Village Québécois d’Antan 
du 8 au 31 juillet. Le 22 juillet, à llh. 
une messe pontificale sera concé­
lébrée à l’église Saint-Frédéric, et il 
y aura remise des médailles du Mé­
rite diocésain. A 12h 30 un dîner 
champêtre aura lieu au Village 
d’Antan suivi de la visite de l’expo­
sition

Région de Victoriaville
L’exposition régionale se tiendra 

au Colisée des Bois-Francs du 3 au 
12 août. Le 3 août à 16h. aura lieu la 
messe pontificale à l'église Sainte- 
Victoire; 18h au Colisée des Bois- 
Francs on procédera à l’ouverture 
des salons de l’exposition. A 18h 30 
un banquet d'ouverture des fêtes de 
Victoriaville où plusieurs centaines 
de personnes sont attendues pour 
célébrer cet événement Le 4 août à 
13h 30 il y aura visite des kiosques 
par la population, et ce jusqu'au 11 
août.

D'autres activités sont également 
prévues, soit le 18 août à Port-Saint- 
François. au Gîte, à Nicolet. il y 
aura la journée de fraternité. Les 
invités seront les missionnaires an­
ciens et actuels des trois diocèses 
qui ont travaillé au Brésil, Nicolet, 
Saint-Hyacinthe et Sherbrooke

Le 8 septembre il y aura une ren­
contre des parents et des nouveaux 
baptisés avec Mgr Albertus Martin, 
à la cathédrale dans l'après-midi 
Cette rencontre sera suivie par une 
célébration eucharistique et célé­
bration d'un baptême par Mgr Mar­
tin Le titre de cette rencontre est: 
Aux sources de notre Foi Le 22 sep­
tembre. aura lieu la fête des jeunes 
au Camp Notre-Dame-de-la-Joie La 
journée commencera à 9h. et au 
cours de l'après-midi les jeunes 
pourront participer à des ateliers 
rallye-solitude' A 17h 45 un souper 

sera servi suivi d'une messe à 19h 
30. et d'une soirée avec animation 
Le 7 octobre, journée qui marquera 
la fin des festivités du centenaire et 
le 35e anniversaire de consécration 
épiscopale de Mgr Albertus Martin. 
Une messe pontificale est prévue à 
la cathérale suivie d'une rencontre 
de tous les prêtres du diocèse dans 
un repas fraternel II y aura remise 
d'un cadeau-souvenir à Mgr Alber­
tus Martin

(Studio J.-Guy Gauthier)

L'abbé René Véronneau, coordonnateur 
des fêtes du Centenaire du diocèse de Ni­
colet.

M. Jean-Claude Jutras, propriétaire de Moto 
Sport Jutras Inc., est heureux de s’associer à 
toute la population pour célébrer le

100e ANNIVERSAIRE 
DU DIOCÈSE DE NICOLET 

ET LES 35 ANNÉES 
DE VIE ÉPISCOPALE 
DE MONSEIGNEUR 

ALBERTUS MARTIN.

y Untourdemagœ.
f MOTO SPORT JUTRAS INC.
F 155 Ste-Thérèse, La Visitation
Ll Cté Yamaska, tél. (514) 564-5432
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Un Grand Séminaire

NOUS ASSOCIONSNOUS
POPULATIONTOUTE

POUR
ANNEES

ÉPISCOPALE
MARTINMGR

ANNIVERSAIRE100e
NICOLET!

Les Galeries 
de Nicolet

150 ELOI DE GRANDMONT
NICOLET

par Rita DOLAN-CARON

NICOLET - C'est Mgr Alber- 
tus Martin qui a fondé, il y a 
maintenant plus de 34 ans, le 
Grand Séminaire de Nicolet, là 
où sont préparés au ministère 
presbytérial ceux qui ont enten­
du l'appel du Seigneur et qui y 
ont répondu

Selon l'abbé André Lafond, su­
périeur au Grand Séminaire, la 
communauté présente du Grand 
Séminaire compte trois prêtres 
responsables de formation fi 
douze séminaristes, étudiants en 
théologie. S’y rattachent aussi 
trois stagiaires s’initiant au mi­
nistère en milieu pastoral.

L'édifice du Grand Séminaire 
accueille quelques prêtres à la 
retraite et quelques prêtres oeu­
vrant soit dans le milieu scolai­
re. soit dans les services diocé­
sains.

Faire son séminaire à Nicolet, 
c’est vivre une expérience orien­
tée vers la vie et le ministère 
des prêtres. Le futur prêtre 
poursuit sa maturité spirituelle 
sous l’emprise des valeurs évan­
géliques: apprentissage de la 
prière liturgique et personnelle, 
découverte du Christ et de l’E­
glise, communion à leur projet 
de salut pour le monde. Le 
Grand Séminaire fournit un cli­
mat, développe une mentalité 
enveloppant toutes les activités 
du futur pasteur ainsi stimulé et 
orienté dans la poursuite de son 
idéal.

Dans ce milieu éducatif, l’oc­
cupation des séminaristes reste, 
pour ou moins quatre ans, l’é­
tude des sciences religieuses. 
“Nos séminaristes, déclare l’ab­
bé Lafond. suivent les cours de 
théologie à IT’QTR jusqu'à l’ob­
tention du grade de maîtrise. En 
complément, ils bénéficient, au 
séminaire même, de quelques 
cours spécialement en théologie 
spirituelle et en formation litur­
gique.”

Pendant les années d’études, 
le futur pasteur reste en contact 
avec ses frères chrétiens par 
quelques activités pastorales ou 
sociales et par les mois de congé 
vécus au milieu du monde Mais 
l'initiation pratique aux diverses 
activités du ministère se fait 
surtout pendant les deux ans de 
stage en milieu pastoral, de pré­
férence en paroisse.

Dans les temps présents, un 
Grand Séminaire est en cons­
tante évolution L’objectif de­
meure: assurer la meilleure 
préparation possible aux futurs

prêtres pour le service de l’Egli­
se; mais la transformation du 
ministère des prêtres et la pré­
paration variable des candidats 
exigent une continuelle remise 
en question.

Le cadre des études n'a pas 
cessé de varier depuis 1981: 
cours à Nicolet sans grade aca­
démique. baccalauréat par affi­
liation à une université romaine 
en 1960, par affiliation à l’uni­
versité de Sherbrooke en 1966, 
fréquentation de l’UQTR depuis 
1969, reprise de quelques cours à 
Nicolet en 1981 Qu’en sera-t-il 
de l’avenir?

“L’évêque doit garder la res­
ponsabilité première de la for­
mation théologique de ses futurs 
prêtres. Un dialogue avec 
l’UQTR devrait permettre (Je 
profiter largement d'un ensei­
gnement universitaire qui, par 
son contenu et son ouverture 
pastorale, réponde aux besoins 
spécifiques des futurs pasteurs. 
Il restera à préciser les secteurs 
complémentaires que le sémi­
naire devra assumer dans la for­
mation intellectuelle des futurs 
pasteurs,” de souligner le supé­
rieur.

“Il en est de même dans la 
formation pastorale, les stages 
existent depuis 1970 seulement. 
La formule est en évolution, et 
surtout l’encadrement des sta­
giaires demande un constant 
ajustement.”

“La préparation scolaire et 
humaine des nouveaux sémina­
ristes conditionne largement 
■ ’organisation du séminaire. 
Quels compléments, en philoso­
phie par exemple, leur permet­
traient d’aborder avec plus de 
profit les études théologiques? 
Quel régime conviendrait le 
mieux au niveau de maturité hu­
maine et spirituelle qu'ils ont at­
teint?”

“Le Grand Séminaire accueil­
le les vocations que le Seigneur 
et l’Église diocésaine lui con­
fient. Doit-il s'impliquer de plus 
en plus dans l'éveil et la prépa­
ration des vocations presbytéra- 
les? Nous cherchons comment 
répondre aux attentes des jeunes 
qui acceptent de réfléchir à un 
appel possible du Seigneur?”

“Le diocèse de Nicolet com­
mence un deuxième siècle d'his­
toire. Le (irand Séminaire, cons­
cient de son importance dans la 
vie diocésaine, se veut l'instru­
ment le plus apte à la formation 
des pasteurs qui assureront la 
croissance de la vie ecclésiale," 
de conclure l'abbé Lafond



au service du diocèse

Dèt le début de eon éplecopet, Mgr Albertus Martin a doté eon dlocéee d’un magnifi­
que Qrand Séminaire. (Studio j.-Ouy aauttuor)

i ! I LUT T T T !

M. Yves Beaumier
député de Nicolet 

et
ministre délégué

à la politique familiale ainsi que 
sa famille, rendent hommage à

Mgr Albertus Martin
à Loccasion de son 
35e anniversaire 

de vie épiscopale.
35 années de dévouement 

à la tête de la communauté de ce 
diocèse qui célèbre son 

100e anniversaire cette année.

35 100

Le diocèse de Nicolet 
célèbre son centenaire 
et son dévoué pasteur,
Mgr Albertus Martin, 
son 35e anniversaire 
de consécration épiscopale.

Deux anniversaires auxquels 
nous nous associons 
respectueusement.

VILLAGE DE PIERREVILLE
Maire: Jean Rousseau
Conseillers: Clément Daneau, Fernand Boivin 

Yvon Guérin, Pauline Laramée 
Claudette Thibeault, Maurice Lamontagne

Me Michel Gagnon, secrétaire-trésorier.
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L’Inter-Québec Communications sociales rend '
au diocèse de Nicolet

LA POCATIERE - ‘‘Le diocèse 
de Nicolet célèbre cette année son 
centième anniversaire de fondation.

C’est un événement important au­
quel les membres de ITnter-Québec 
Communications sociales sont heu­
reux de s’associer,” déclare au 
Nouvelliste Sr Anne-Marie Gagné, 
s.c.q . présidente

Depuis la mise sur pied des In­
ters. par l'Assemblée des Évêques 
du Québec, au printemps 1972. expli­
que-t-elle. les responsables de dif­
férents services et offices pastoraux 
des diocèses de Québec. Chicoutimi. 
Trois-Rivières. Nicolet et Sainte- 
Anne-de-la-Pocatière se regroupent 
régulièrement, au niveau de ITnter- 
Québec, pour réfléchir ensemble et. 
à l’occasion, bâtir des projets com­
muns. Le diocèse de Nicolet parti­
cipe à la vitalité et au dynamisme 
de ce regroupement en apportant, 
par l'intermédiaire de ses différents 
responsables, une collaboration sou­
tenue aux projets mis de l'avant 
Lors de leur réunion de mai. les 
membres de ITnter-Québec Com­
munications sociales avaient d'ail­

leurs le privilège d'être reçus à Ni­
colet par Mgr Albertus Martin

Célébrer le centenaire du diocèse 
de Nicolet c’est rendre honneur à la 
générosité, à l’esprit d'initiative et 
à la persévérance des pionniers qui 
ont su tout mettre en oeuvre pour 
que le nouveau diocèse prenne un 
bon départ. C’est souligner aussi la 
tâche, peut-être plus obscure mais 
non moins importante, de ceux qui. 
au cours des ans. ont veillé au dé­
veloppement harmonieux et à la 
croissance continue de cette Eglise 
diocésaine C'est également expri­
mer hommages et félicitations au 
Pasteur actuel de cette Église et à 
tous ses collaborateurs qui poursui­
vent l’oeuvre entreprise il y a cent 
ans. faisant du diocèse de Nicolet 
une communauté vivante et dyna­
mique de croyantes et de croyants 
engagés dans la construction d'un 
monde de fraternité, de justice et 
de paix

Félicitations et hommages pour 
l'oeuvre accomplie! Nos voeux les 
meilleurs pour la marche vers le 
deuxième centenaire!

FÉLICITATIONS!
A MGR ALBERTUS MARTIN 

POUR SES 35 ANNÉES 
DE VIE ÉPISCOPALE 
DANS LE DIOCÈSE 

DE NICOLET 
AUJOURD’HUI 
CENTENAIRE.

ABATTOIR
OUELLET

Votre maison spécialisée 
connue dans le monde entier.

STE-PERPÉTUE CTÉ NICOLET, P.Q

Tout récemment, Mgr Albertus Martin re­
cevait à Nicole! let membre* de ITnter-Qué- 
bec Communications sociales Cant l’ordre 
habituel noua reconnaiaaona: Rlta Dolan-Ca- 
ron du diocèae de Nicolet; M. l’abbé Gillea 
Leblanc du diocéae de Troia-Riviérea; M. l’ab-

(Studio J.-Guy Gauthier)

bé Jacquea Bouchard, du diocéae de Chicou­
timi; Mgr Albertua Martin; Mme Suzanne Si­
mard, aecrétalre de ITnter-Québec, du dio­
céae de La Pocatiére; Sr Anne-Marie Gagné 
a.c.q., préaidente de ITnter-Québec, et M. 
Jacquea Cdté, du diocéae de Québec.

A L'OCCASION DE LA SAINT-JEAN 
ET DE LA CELEBRATION DU 100e ANNIVERSAIRE 

DE LA CREATION DU DIOCESE DE NICOLET
HOMMAGE DE LA SOCIETE NATIONALE DU 

CENTRE DU QUEBEC ET DE SES 32 000 MEMBRES

A LA FOI DE NOS ANCÊTRES 
A LEUR AMOUR DE LA LIBERTE 

A LEUR ESPOIR DE FONDER 
UNE NOUVELLE-FRANCE 

FIDELE A LA LANGUE, A LA FOI 
ET AUX TRADITIONS DE LEUR PATRIE, 

FILLE AINEE DE L’ÉGLISE
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Jude et Pierrette Leblanc

Un couple marié laisse parler son coeur
SAINT-ZéPHIRIN-DE-COURVAL 
(ROC) — Dans notre siècle de vitesse, 
de production, de technologie avan­
cée où les valeurs matérielles sont mi­
ses de l'avant, Jude et Pierrette Le­
blanc nous confient qu’il est rare qu'ils 
se questionnent sur ce que représente 
un évêque dans un diocèse.

A l’occasion du centenaire du dio­
cèse de Nicolet et du 35e anniversaire 
de vie épiscopale de Mgr Martin, Jude 
et Pierrette, comme couple marié, 
veulent apporter quelques réflexions 
et laisser parler leur coeur.

"Un évêque à la tête 
d'un diocèse... C’est 
qui? C’est une créature 
de Dieu, un baptisé, un 
clerc, un célibataire 
consacré, un prêtre, un 
éternel fiancé. Oui, 
c’est tout cela mais at­
tention! Ce n’est pas un 
célibataire comme les 
autres, mais un homme 
consacré dans l’Esprit- 
Saint. Un jour, devenu 
prêtre, il a reçu, par 
son ordination épisco­
pale, le sacerdoce dans 
sa plénitude. Voilà! 
Nous sommes plongés 
au coeur de notre foi et 
dans ce domaine, il n'y 
a plus de doute ou de 
discussions. Pour y 
croire, il faut retourner 
aux paroles du premier 
Serviteur, Dieu, qui a 
déclaré: “Pierre, tu es 
pierre et sur cette pier­
re je bâtirai mon Égli­
se". Ainsi les évêques 
sont les successeurs 
des premiers apôtres 
choisis par Jésus- 
Christ lui-même, notre 
Sauveur personnel.”

“Le successeur de 
Pierre, Évêque de 
Rome, chef de la pre­
mière Église du temps, 
nous le retrouvons au­
jourd'hui en la person­
ne de Jean-Paul II qui 
conserve intégralement 
sa primauté sur chacun 
de nous. Et notre évê­
que. Mgr Martin reçoit 
les directives pastora­
les de l’évêque de 
Rome. Ainsi, toutes les 
questions de foi et de 
morale recommandées 
par nos évêques sont 
sanctionnées par le 
successeur de Pierre 
devant l’enseignement 
même du Christ ap­
puyé sur sa Parole: la 
Honne Nouvelle.”

“Pour nous, couple 
marié depuis vingt-cinq 
ans, si nous retournons 
au temps de notre en­
fance, l’évêque nous 
rappelle quelqu'un de

à qui nous 
un profond

grand et 
portions 
respect... Un homme 
d'autorité, mais que 
nous approchions avec 
une certaine crainte et 
ça s’explique. En effet, 
un souvenir, une étape 
dans ma vie que je n’ai 
jamais oubliée le jour 
de ma confirmation 
par l’évêque.”

“Toujours dans l’or­
dre de la foi, une cé­
rémonie liturgique ac­
complie par l’évêque et 
qui nous fait vibrer en­
core aujourd'hui, c’est 
l'ordination des prêtres 
autres ministres sacrés 
(diacres). Nous tou­
chons le divin! La grâ­
ce spéciale rattachée 
au sacrement de l’Or­
dre en l’Esprit-Saint

qui fait son oeuvre par 
l'imposition des mains 
de l'évêque dans le si­
lence absolu.
“Sincèrement, pour 

nous, un évêque c'est 
celui qui est attentif au 
souffle de l’Esprit- 
Saint et qui se laisse 
inspirer par ‘LUI’, 
c’est l'homme par ex­
cellence de la prière où 
il puise lumière pour 
garder dans l'unité et 
dans l’amour les brebis 
de son troupeau.”

“L’évêque, par son 
sacerdoce, est toujours 
cet éternel fiancé qui 
exprime son amour 
avec tous les autres. 
Par conséquent, il ne 
doit pas craindre, com­
me premier pasteur de 
son diocèse, de témoi­
gner auprès des siens 
de sa fécondité propre, 
de célibataire consa­
cré. Comme les céli­
bataires et les fiancés, 
vous rayonnez l’amour 
et la joie envers vos 
diocésains parce que 
vous croyez en Celui 
qui est Source de l’A- 
MOUR-DON. Parce 
que vous êtes notre 
père spirituel responsa­
ble du diocèse, vous ai­
dez les couples mariés 
à croire et à vivre leur 
parentalité responsa­
ble, et c'est réconfor­
tant pour nous.”

“Mgr Martin nous 
sommes fiers de vous! 
Avec vous, dans la joie,

nous avons le goût de 
témoigner de notre foi 
de vivre en l'Église

diocésaine. Nous ren­
dons grâce à l'Auteur 
de la vie pour vos JS

ans de vie épiscopale, 
nous vous aimons, lais­
sez-vous aimer!

Avec les compliments de

Maurice Guillemette
me.

Saint-Grégoire 
Ville de Bécancour
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Mgr AlbertiK
un évêque de prière

par Rita DOLAN-CARON
NICOLET — Qui mieux qu'un vicaire général 

pour nous décrire les journées de Mgr Albertus 
Martin. A la demande du Nouvelliste. Mgr Gil­
bert Lemire, vicaire général, a accepté de col­
laborer à ce cahier spécial du centenaire du dio­
cèse de Nicolet et nous dire comment se passe 
une journée dans la vie de l’évêque du diocèse.

Il raconte donc que les premiers moments de 
la journée de Mgr Martin sont consacrés à la 
prière, méditation, récitation de l’office du ma­
tin dans la litrugie des heures, appelée autrefois 
le bréviaire, et célébration de l'Eucharistie dans 
sa chapelle privée, attenante à son bureau à l’é­
vêché.

Avant de déjeuner, vers 8h il vérifie au ther­
momètre la température qu'il fait dehors et ce 
qui est prévisible pour la journée Son déjeuner 
est toujours très simple et même frugal : une tas­
se de café, une tranche de pain rôti et de la con­
fiture. Après le déjeuner, c’est une première lec­
ture des journaux du matin, dans le fumoir de 
l’évêché (endroit où se retirent les prêtres après 
le repas).

Le courrier arrive vers 9h Toujours au même 
endroit, Mgr Martin prend connaissance de sa 
correspondance personnelle, laquelle est souvent 
abondante et volumineuse Durant toute sa car­
rière d'évêque, Mgr Martin a eu des contacts 
avec beaucoup de personnes du concile, de ses vi­
sites ad limina’. tous les cinq ans. afin de pré­
senter le rapport de son ministère au pape Dans 
toutes ces circonstances, il s’est fait de bons 
amis et beaucoup de connaissances

Tout l'avant-midi. Mgr Martin travaille à son 
bureau. La porte demeure toujours ouverte, sauf 
pour les entrevues personnelles Ainsi pour tous, 
c’est facile d’accès. Il répond toujours personnel­
lement à toute sa correspondance et la plupart 
du temps, le jour même si possible L'avant- 
midi, en plus de la correspondance, est réservé 
aux entrevues et aux rencontres personnelles 

Après son dîner, il prend un court moment de 
repos. Et l’après-midi est consacré particuliè­
rement à la lecture Comme évêque, il reçoit 
beaucoup de documents, souvent très volumi­
neux. dans les domaines de la pastorale et de la 
thénlopjp On lui demande de les lire, les anno­

ter. apporter de 
Lecture de do< 
ment de livres.

Mgr Martin ( 
Les livres, en 
amis. On le voi 
ques et les libra 
parutions en ce 
torale. la sociok 
moire prodigieu 
ment, et un esp 
faire rapidemen 

Dans l’après 
pour visiter qui 
qui lui demande 
veut consulter 

La soirée, ei 
ment tranquille 
amateur de la i 
entreprise, clas 
tout est bien rai 
visite au Saint-S. 
mine sa journée

Il nous livre le fond de
NICOLET — Mgr Albertus Martin, 

qui célèbre cette année son 35e anni­
versaire de vie épiscopale, est né dans 
la paroisse du Sacré-Coeur de South- 
brige. Etats-Unis, le 4 octobre 1913. de 
Arthur Martin et de Parmélie Beau­
doin

Après avoir fait ses études primai­
res à l'Académie commerciale de Ni­

colet. ensuite son cours classique au 
Séminaire de Nicolet où il obtint le 
prix du Prince de Galles, il opta pour 
la prêtrise et fut ordonné le 18 mai 
1939. par Mgr Albini Lafortune qui le 
nomma professeur au Séminaire de 
Nicolet en même temps que chargé de 
cours à l'Université Laval 

Le 18 juin 1949. il a été choisi Vicai­
re général du diocèse, puis doyen du

chapitre Et dès le 11 octobre de la 
même année, il administra le diocèse 
jusqu'à la mort de son prédécesseur, 
survenue le 8 novembre 1950. où Mgr 
Martin devint le 4e évêque, ayant été 
ordonné le 7 octobre précédent

Au début de son épiscopat. Mgr 
Martin dota son diocèse d'un Grand 
Séminaire, fit agrandir considérable­

ment le Petit Séminaire; il fonda qua­
tre paroisses et accueillit quatre nou­
velles communautés A la suite de l’é- 
boulis du 12 novembre 1955. il dut veil­
ler à la reconstruction des édifices, 
dont la Cathédrale.

Le Nouvelliste a rencontré le chef 
spirituel du diocèse de Nicolet et ce­
lui-ci a bien voulu répondre aux ques­
tions suivantes

CfV’j

Au court dt l’annét, Mgr Albtrtut Martin a rancontré plua da 3,000 (aunaa du dlocèaa da Nicolet II aat l'ami dea jeu 
H##... (Photo Toto Goyette)
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Q. - Diriger une Eglise diocésaine agi­
tée aujourd'hui par de nombreux pro­
blèmes ne doit pas être facile. Com­
ment faites-vous pour surmonter tout 
cela?

R. — Votre question comporte deux 
volets: l'agitation ou la crise que tra­
verse notre milieu dans les circons­
tances présentes et l'attitude de l'é­
vêque dans tout le remue-ménage 
d'aujourd’hui. Il est sûr que la crise la 
plus grave que nous vivons est d'ordre 
spirituel. Cette crise est universelle. 
Qu'on songe que plus d'un milliard 
deux cent millions d'humains vivent 
sous un régime athéiste militant et 
que. dans nos pays démocratiques 
l'athéisme pratique se répand de plus 
en plus. Les recherches statistiques 
canadiennes révèlent, semble-t-il. plus 
d'un million sept cent mille in­
croyants au Canada Des penseurs ont 
écrit sur la mort de Dieu, le silence 
de Dieu.

Le grand écrivain français Jean 
Onimus a bien écrit la condition de 
notre société techniquement réussie 
mais qui semble à plusieurs insuppor­
table, une société se stabilisant dans 
l'ennui et le dégoût de vivre et dégé­
nérant peu à peu dans la froideur et 
l'indifférence On comprend dès lors 
que. pour plusieurs jeunes en particu­
lier. l'égoïsme personnel, l'instinct de 
la violence, l'alcool, la drogue, n'im­
porte quelle folie vaut mieux que le 
silence mortel de l'ordre Et je ne 
parle pas des autres problèmes d’or­

dre social et éconc 
sent notre peuple. ' 
volet qui peut parai 

Par ailleurs l'en 
sieurs fidèles dans 1 
veau spirituel, les \ 

baux, éducatifs et 
des félicitations e 
ments. C'est un de: 
du concile Vatican 
promotion du laïca 
sation. Il en est d 
mouvements de pré| 
ge et à la vie. pou: 
liai

Q.— Quel doit-être I 
de l'évêque?
R — Dans la catéct 
année pour la confii 
le l’évêque le grand 
seau de l'Eglise I 
très belle et bien c 
que doit être compr 
naître son temps. ( 

tience, ne pas briser 
cher sans cesse l’ar 
corde de Dieu Ces 
nement sont essenti» 
de la sécularisation 
est irréversible II f 
pas cultiver la hargr 
un perfectionnisme 
liste

Comme grand a 

doit sans cesse se 
peut pas tout faire 1



Martin
de silence...

' des corrections, les approuver, etc 
documents pastoraux, mais égalé­

es. dans les sujets les plus divers

in est un grand amateur de lecture 
?n effet, pour lui sont d'excellents 
voit bien souvent dans les bibliothè- 
brairies pour découvrir les dernières 
ce qui concerne la théologie, la pas- 
iologie. la psychologie, etc fine mé- 
[ieuse lui permet de retenir faeile- 
esprit de synthèse lui donne de nous 
nent des résumés clairs et précis, 
irès-midi. il en profite également 
quelques personnes: prêtres, laïcs 

ident d'aller les rencontrer, ou qu'il 
r

. en général, est toujours relative- 
11e Mgr Martin n'est pas un grand 
la télévision II continue la lecture 
lasse les derniers documents, car 
rangé à sa place, fait une dernière 

it-Sacrement et la prière du soir ter- 
née

Mgr Lemire ajoute que. dans ses activités, le 
printemps et l'automne. Mgr Martin reçoit à la 
Cathédrale, beaucoup de jeunes du primaire, 
ceux de 5e année qui se préparent à célébrer 
avec l'évêque, le sacrement de la confirmation 
C’est un entretien très amical et très familier II 
est très à l'aise avec eux et les jeunes gardent de 
cette rencontre l'image d'un père-évêque qui se 
fait très proche d'eux, plein d’affection et très 
attentif.

On constate également que Mgr Martin aime 
la jeunesse du niveau secondaire qu'il va de plus 
en plus rencontrer dans les polyvalentes. Il leur 
parle avec assurance de Jésus, de leur mission 
de jeunes dans l'Eglise, du sens à donner à leur 
vie. Les jeunes ressortent de ces rencontres en­
thousiasmés et heureux.

Actuellement, Mgr Martin paraît en excellen­
te forme physique.' de dire Mgr Gilbert Lemire 
Jamais il ne se plaint de quelque malaise que ce 
soit. Il fait ses journées entières comme tout le 
monde. Et ça va bien Homme et prêtre de 
grande foi. il prêche l'optimisme chrétien, l’es­
pérance et la joie spirituelle

sa pensee
onomique qui angois- 
e. Tel est le premier 
iraître pessimiste 
l'engagement de plu- 
ns la prière, le renou­
es mouvements fami- 
et sociaux méritent 

; et des encourage- 
des fruits consolants 

can II qui désire la 
lïcat dans l évangéli- 
t de même pour les 
préparation au maria- 
x>ur l'apostolat fami-

Rita
Dolan-Caron

re l'attitude

téchèse de cinquième 
infirmation, on appel- 
and capitaine du vais- 
• La métaphore est 
n descriptive L’évê- 
npréhensif. bien con- 
s. éviter toute impa- 
ser les coeurs et prê- 
l’amour et la miséri- 
Ces actes de discer- 
ntiels Le phénomène 
tion de notre milieu 
Il faut l'accepter, ne 
irgne ou tomber dans 
ne qui n'est pas réa-

capitaine. l'évêque 
se rappeler qu'il ne 
e II lui faut compter

sur la collaboration et la responsabi­
lité des prêtres, des religieux, reli­
gieuses et des laïcs, encourager toute 
initiative louable, ne pas éteindre la 
mèche qui fume encore, apporter une 
parole de consolation aux angoissés et 
aux désespérés, soulager toute souf­
france dans la mesure du possible Et 
serait-il nécessaire de le dire, il doit 
avoir le courage de la foi et de l'es­
pérance pour alimenter l'amour de 
Dieu et du prochain dans son Eglise 
diocésaine.

Tout en étant fortifié par le charis­
me de son ordination épiscopale, l'é­
vêque est comme tout autre homme: 
il connaît des moments de lassitude, 
deg heures d'inquiétude, des problè­
mes qui semblent insolubles, ces heu­
res où la turbulence des difficultés 
l'empêche de voir les vraies solutions. 
C’est l'heure de la prière et le temps 
où doit se manifester le courage de la 
foi en Jésus qui a dit: “Je suis avec 
vous tous les jours jusqu'à la fin du 
monde. "(Mt 28,20).

Q — Pourriez-vous dire quelles sont 
vos perspectives d'avenir sur le plan 
liturgique, vocationnel, religieux, et la 
participation des laïcs, adultes et jeu­
nes?
R.— Un travail apostolique immense 
s'impose à notre Eglise diocésaine 
pour approfondir le renouveau exigé 
par le concile Vatican II et par la nou­
velle culture qui prend naissance dans 
notre civilisation permissive et for­
tement influencée par le magistère 
des médias de communication 

Au point de vue liturgique, les tra­
ductions des textes et les aménage­
ments des célébrations ont été faits 
Il faut maintenant approfondir le sens 
du mystère chrétien qui se célèbre 
dans la liturgie L'adoucissement du 
jeûne eucharistique et la multiplica­
tion des messes n ont pas favorisé ce 
travail en profondeur pour donner

plus de solennité aux célébrations par 
le chant et la participation active des 
fidèles. L'éducation en ce domaine 
sera longue.

Les vocations sacerdotales et reli­
gieuses augmentent depuis un certain 
temps. Une meilleure intelligence de 
l'identité du prêtre et de son rôle es­
sentiel dans la communauté chrétien­
ne favorisera la culture de cette vo­
cation consacrée Le renouveau dans 
les communautés religieuses, selon le 
charisme des fondateurs et la recher­
che des formes nouvelles d'apostolat 
et de bénévolat, si nécessaires encore 
aujourd'hui, seront la source de voca­
tions solides. Un vaste champ de tra­
vail est ouvert aux communautés dans 
le domaine de la catéchèse et de la 
bienfaisance

Et l'apostolat des laïcs s'impose de 
plus en plus en de vastes domaines 
qui ne sont pas du ressort du ministre 
presbytéral II y a tout d'abord l'apos­
tolat des familles par les familles A 
bon droit le Pape Jean-Paul II déclare 
que l'avenir de l'Eglise passe par la 
famille. L'engagement socio-politique 
des laïcs à la lumière de l'Evangile 
est essentiel dans notre milieu pour 
que nos gens ne soient pas ballotés en 
sens contradictoires par diverses 
idéologies.

Et. pour terminer, je ne puis m'em­
pêcher de parler de l'engagement des 
jeunes. Ils ont du coeur, ils sont à 
l'âge des grandes passions, des actes 
héroïques. Il faut leur faire confiance, 
leur confier des responsabilités, en­
courager leurs initiatives, car ils sont, 
à la lumière de l'expérience des adul­
tes. les architectes du monde de de­
main. Ce serait criminel de ne pas fa­
voriser ces prises de responsabilité, 
de ne pas les aider à développer dans 
l'action leur sens critique par le dia­
logue, une vie intérieure intense et 
une grande force de compréhension 
créatrice. Je le demande dans ma 
prière

Dès le début de son épiscopat, Mgr Martin a fait 
construire un Grand Séminaire afin d’être plus près 
de ses futurs prêtres. Puis en 1955J’éboulis de 
Nicolet l’oblige à faire construire une cathédrale. 
Cette cathédrale a été consacrée le 23 juin 1963. 
Elle est la huitième église et la cinquième 
cathédrale de Nicolet.
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Les Soeurs adoratrices du Précieux-Sang 
présentes dans le diocèse depuis 1896

NICOLET (RDC) - 
La Congrégation des 
Soeurs adoratrices du 
Précieux-Sang a été 
fondée à Saint-Hyacin­
the. le 14 septembre 
1861. par Mère Cathe- 
rine-Aurélie-du-Pré- 
cieux-Sang. Aurélie 
Caouette née à Saint-

Hyacinthe même, le 11 
juillet 1833. et décédée 
le 6 juillet 1905

Depuis les premières 
années de son épisco­
pat, Mgr Elphège Gra­
vel caressait la pensée 
de fonder à Nicolet. 
une maison des Soeurs 
Adoratrices du Pré­

cieux-Sang. En 1896. il 
sollicite de la Fondatri­
ce l'installation des re­
ligieuses dans sa ville 
épiscopale.

Et la communauté 
débute au nombre de 
huit religieuses pour y 
exercer les oeuvres de 
miséricorde spirituelle.

travailler à l’extension 
du culte du Précieux- 
Sang et au salut des 
âmes, par le perpétuel 
exercice de la prière et 
de la pénitence.

Soeur Micheline 
Proulx a souligné que 
l'implication diocésai­
ne des Soeurs adoratri­

NOUS RENDONS HOMMAGE 
AU TRAVAIL DE
MGR ALBERTUS MARTIN
DURANT SES 35 ANNÉES
D'Episcopat dans le
DIOCESE DE NICOLET.
SA PRÉSENCE RÉCONFORTANTE 
CONSTITUE UN JALON IMPORTANT 
DANS LES 100 ANS D'HISTOIRE 
DE CE DIOCESE.

HOPITAL STE-CROIX
570 HËRIOT, DRUMMONDVILLE, OUÉ J?B ICI

ces peut se résumer à 
une vie de prières De­
puis ce 28 août 1896. à 
Nicolet. des religieuses 
venant des différentes 
paroisses du diocèse, et 
même d’ailleurs, s’ac­
quittent de leur mis­
sion au service de l’E­
glise diocésaine et uni­
verselle.

Retirées dans un 
cloître qui favorise le 
silence et le recueil­
lement. les religieuses 
prient et offrent à Dieu 
la louange et l’adora­
tion Elles placent, au 
coeur de leur vie. le 
culte du Précieux-Sang 
et celui de Marie Im­
maculée. L’Eucharistie 
et l'Office divin pola­
risent leurs journées, 
car c’est là. qu’unies 
au Christ Jésus, elles 
peuvent louer le Père, 
le remercier, lui de­
mander pardon et sol­
liciter des grâces pour 
elles-mêmes et le mon­
de entier

Soeur Proulx souli­
gne que ces quatre fins 
du Sacrifice sauveur 
sont entretenues pen­
dant les heures d’ado­

ration individuelles qui 
se poursuivent tout le 
jour devant le Saint-Sa­
crement. et au cours 
de la nuit “Notre sé­
paration extérieure (la 
clôture) nous permet 
une présence spirituel­
le plus profonde à nos 
frères dans le coeur du 
Christ,” dit-elle Cette 
communauté s'impli­
que aussi dans le dio­
cèse au niveau du tra­
vail. Les religieuses se 
dévouent particuliè­
rement à l’apostolat de 
l’accueil: au parloir, 
au téléphone et surtout 
au secrétariat où les 
correspondants vien­
nent nombreux sollici­
ter le secours de la 
prière.

C'est là qu elles of­
frent. aux éprouvés de 
la vie. appui, compré­
hension et sympathie: 
aux parents, amis et 
bienfaiteurs, reconnais­
sance. amitié et dé­
vouement.

La confection des 
hosties. environ 
4,500.000 préparées 
pour les paroisses du 
diocèse, les met en

contact plus direct 
avec ces communautés 
chrétiennes.

Les moyens d’inser­
tion et de partage sont 
les suivants: la chapel­
le ouverte au public 
tout le jour permet à 
ceux qui le désirent de 
s'unir à la liturgie des 
Heures (six fois par 
jour) ou de trouver un 
lieu favorable à la ré­
flexion et à la prière 
personnelle.

Sr Proulx ajoute 
qu'avec des groupes 
d'adultes venant par­
tager leur foi, elles 
communiquent au par­
loir leurs expériences 
de prières et d'union au 
Seigneur: ‘échanges en­
richissants de part et 
d’autre. Elles accueil­
lent aussi de nombreux 
groupes d'élèves, pro­
chains confirmés, avi­
des de connaître le gen­
re de vie de la com­
munauté, ses joies et 
ses difficultés.

Les Soeurs Adoratri­
ces du Précieux-Sang 
sont confiantes en l’a­
venir.

>

LES 35 ANNEES D’EPISCOPAT DE
MONSEIGNEUR 

ALBERTUS MARTIN
ET LE

CENTENAIRE du DIOCESE
DEUX ANNIVERSAIRES 

MARQUANTS 
QUE NOUS SOULIGNONS 

AVEC RESPECT! CLEMENT DUBOIS

propriétaire

226, PLACE 21 M ARS, (Centre-ville) NICOLET
293-4529/6926

Ouvert de 8h à 21 h, 7 jours par semaine
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LA CONGREGATION DES 

SOEURS DE L’ASSOMPTION 
DE LA SAINTE VIERGE 

REND HOMMAGE A 
MONSEIGNEUR ALBERTUS MARTIN 
ET A TOUTE LA POPULATION OU 

DIOCESE DE NICOLET.
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Un groupe d’étudiantes de 5e secondaire Collège 
Notre-Dame-de-l’Assomption, Nicolet, 1985.
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Juvénat Saint-Louis-Marie

- Formation chrétienne et humaine d’abord
SAINT-GUILLAUME (RDC) - Le ,Iu- 

vénat Saint-Louis-Marie de Saint-Guillau- 
me-d'Upton a été fondé en 1886 . sous le 
vocable de Saint-Joseph Cette institution 
fut, sous la double gouverne respective des 
Frères du Sacré-Coeur de 1892 à 1908. et 
des Frères de la Charité de 1913 à 1945

C'est en 1956 que le collège fut confié 
aux Frères de Saint-Gabriel sous le nom 
de Juvénat Saint-Louis-Marie

Le juvénat Saint-Louis-Marie reçoit 70 à 
75 pensionnaires. On dispense le cours 
d’enseignement des secondaires I et II.

programme régulier Les Frères de Saint- 
Gabriel vise à ce que l'éducation soit ba­
sée sur la responsabilité dans la liberté.

Les jeunes y retrouvent aussi un éven­
tail de jeux intérieurs et extérieurs Une 
bibliothèque est abondamment remplie de 
livres et on offre également le service

d'aumônerie et de spécialiste en catéchè­
se

Enfin, le Frère André Turcotte s.g., a 
mentionné que la perspective d'avenir 
pour le Juvénat Saint-Louis-Marie est une 
volonté d'intensification de la formation 
chrétienne et humaine de l'adolescence.

1985
ANNÉE

DU CENTENAIRE 
DU DIOCÈSE 
DE NICOLET

Nous nous unissons o la population 
pour célébrer cet événement 
d'importance et offrons nos meilleurs 
voeux à Monseigneur Alhertus Marti}] 
pour ses 35 ans de vie épiscopale.
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Les Filles de la 
Sagesse de Nicolet: 
une présence active

NICOLET (RDC) — L'implication 
de la communauté des Filles de la 
Sagesse de Nicolet est toujours vi­
vante dans le diocèse. Depuis la ré­
novation de leur maison (1983-841, la 
vocation de l'établissement, appelé 
à juste titre Villa du Rosaire, s'est 
quelque peu modifiée.

“Ce n’est plus une infirmerie, 
c’est un seniorat,” a déclaré Soeur 
Lorraine Proulx qui a précisé que la 
Communauté des Filles de la Sages­
se de Nicolet est actuellement com­
posée en majeure partie de religieu­
ses retraitées encore autonomes, 
mais nécessitant des soins médi­
caux.

Sur trente-cinq résidentes, plus de 
la moitié sont sexagénaires et oc­
togénaires; quelques autres moins 
âgées assurent les services géné­
raux selon leur santé, leurs talents 
et leurs capacités. Vu leur nombre 
insuffisant, quelques laïcs (hommes 
et femmes) suppléent à la pénurie.

Cinq des religieuses, en meilleure 
forme, dispensent leurs soins, à ti­
tre d’infirmières, tant à l'intérieur 
qu'à l'extérieur de la communauté. 
Trois autres religieuses vont prêter 
main-forte à l'Alliance de Trois-Ri­
vières. chaque fin de semaine Deux 
religieuses visitent, par intervalle, 
des malades du voisinage

La communauté des Filles de la 
Sagesse de Nicolet reçoit aussi, 
pour un temps limité, des Soeurs 
convalescentes venant des autres 
maisons de la communauté.

L'Accueil étant un mot d'ordre, 
c’est pourquoi leur maison est ou­
verte à d'autres personnes soit pour 
un repas, soit pour la prière, ou une 
célébration eucharistique Des ha­
bitués viennent y chercher et y trou­
ver une atmosphère familiale et 
priante.

Selon le projet apostolique de la 
Congrégation — aller vers les dé­
munis. les délaissés, les pauvres, 
etc — les Filles de la Sagesse, de 
l'intérieur de leur communauté lo­
cale. se sentent intégrées dans ce 
projet car il se vit une fraternelle et 
chaleureuse charité.

Les moins handicapées aidant les 
plus démunies, les religieuses gar­
dent aussi une fenêtre ouverte' sur 
les pauvres, fabriquant des tricots 
qui tiennent bien au chaud ceux à 
qui ces petits travaux sont distri­
bués.

"Les limites physiques entravent 
les perspectives d’avenir affirme 
Soeur Lorraine Proulx. mais les re­
ligieuses croient aux valeurs spiri­
tuelles qui pour elles sont prioritai­
res: de l’intérieur comme de l’ex­
térieur leur parviennent des inten­
tions de prières. Elles sont cons­
cientes de leur devoir d’accompa­
gner, par la vie de prières, de soli­
tude, de souffrance, les religieuses 
qui sont en plein feu de l’action.’’

Et pour cette prière, ajoute Soeur 
Proulx. les Filles de la Sagesse sui­
vent la trace laissée par leurs fon­
dateurs. saint Louis-Marie Grignion 
de Montfort et Marie-Louise de Jé­
sus (première Fille de la Sagesse) 
qui leur a enseigné d'aller vers le 
Père en allant à Jésus-Sagesse par 
les mains de Marie.

“C’est donc avec Elle et par Elle 
que se vit la VIE à la Villa du Ro­
saire, et que la présence, quoique 
invisible, se traduit aussi en inter­
cession pour l'Eglise locale, diocé­
saine, et la grande Eglise universel­
le,” de dire en terminant Soeur Lor­
raine Proulx

UNIVERSEL INC.

13000,des Glaïeuls 
Ste-Angèle-de-Laval 
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Les Soeurs Notre-Dame-du-Bon-Conseil 
au service des femmes et des jeunes

DRUMMONDVILLE 
(RDC) — Les Soeurs 
Notre-Dame-du-Bon-Co 
nseil de Montréal sont 
une communauté qui a 
été fondée à Montréal 
en 1923 par Marie Gé- 
rin-Lajoie. un témoin 
qui a fait confiance au 
Dieu de la vie. une 
femme audacieuse qui 

'a pris des risques, une 
éducatrice qui a cru à 
la dignité de la person­
ne humaine. Cette 
communauté oeuvre 
dans le diocèse de Ni- 
colet depuis 1944 au 
service des femmes et 
des jeunes par les oeu­
vres sociales.

Selon Soeur Lorette 
Langlais. supérieure 
générale, les religieu­
ses Notre-Dame-du- 
Bon-Conseil travaillent 
au coeur du monde à la 
promotion de la justice 
dans la charité. Elles

veulent révéler l'amour 
du Père et faire 
grandir la foi en Jésus- 
Christ

Marie Gérin-Lajoie. 
fondatrice de cette 
comunauté. définissait 
l'action sociale en ces 
mots: “L’action socia­
le, c’est un mot qui 
sonne comme un clai­
ron, qui donne l’idée 
d’une prise d’assaut, 
d’un but bien déter­
miné à atteindre et 
surtout d’une méthode 
vive et ferme d’y arri­
ver... Si au lieu d’abor­
der les problèmes par 
le côté individuel, si au 
lieu de vouloir fournir 
aux individus des 
moyens de s’adapter à 
des conditions de vie 
plus ou moins favora­
bles, on cherche au 
contraire à modifier le 
milieu conformément 
aux exigences indivi­

duelles de toute une 
classe, de toute une 
portion de la société, si 
on supplée à l’insuffi­
sance personnelle par 
les institutions perma­
nentes, par des trans­
formations sociales, 
alors on fera de l’ac­
tion sociale au sens 
propre du mot: on agi­
ra en quelque sorte di­
rectement sur la socié­
té pour le bien des in­
dividus.”

Soeur Langlais décla­
re qu’actuellement 
l’engagement de sa 
communauté dans le 
diocèse de Nicolet se 
situe ainsi : les religieu­
ses travaillent aux pa­
villons Laforest et au 
niveau de la rééduca­
tion des jeunes Elles 
collaborent au Comp­
toir familial Drum­
mond ville-Sud. à la po­
pote roulante Elles

Les Soeurs Grises sensibles 
aux besoins nouveaux

NICOLET (RDC) - Fidèles à 
l’esprit de leur fondatrice. Mère 
d’Youville, les Soeurs Grises oeu­
vrent dans le diocèse de Nicolet de­
puis 1886. attentives aux divers be­
soins de l’Eglise et de la société

Enracinées dans le peuple, pré­
sentes en plusieurs milieux, avec 
une tendresse spéciale pour les pau­
vres. elles partagent le travail des 
gens simples et offrent à tous le vi­
sage de l’espérance et de l’amour

Soeur Yvette Faquin, s g.m. 
archiviste de la communauté, men­
tionne que bientôt centenaire, sa 
communauté poursuit sa mission et 
rayonne par le dévouement de ses 
membres en trois centres d’héber­
gement. travaillant au bien-être des 
personnes âgées aux foyers de Ni­
colet et de Saint-Célestin ainsi qu’au 
Pavillon d'Youville de Drummond- 
ville.

De plus, les religieuses infirmiè­
res visitent bénévolement les ma­
lades à domicile ou poursuivent une 
carrière de dévouement au Centre 
hospitalier du Christ-Roi. de Nico­
let. D'autres religieuses assurent 
sécurité et bons soins aux soixante- 
quinze pensionnaires de leur huit fa­
milles d’accueil du diocèse.

Dans un autre secteur, celui de la 
foi et de l’engagement chrétien, les 
Soeurs Grises participent à l’éveil 
et à la promotion de la foi en étant 
disponibles aux divers appels de l’E­
glise d’aujourd’hui

Selon Soeur Faquin, les religieu­
ses se retrouvent auprès des jeunes 
au Café des jeunes chrétiens, situé 
à la résidence Sainte-Marguerite. 
175 Avenue d’Youville, à Nicolet 
Les portes sont ouvertes à tous les 
18-30 ans qui désirent aide, secours, 
ressourcement ou lieu de rencontre 
Aussi, elles sont auprès des handi­
capés par le biais de l'Association

de la sclérose en plaques, secteur 
Nicolet.

Au niveau des paroisses, elles ont 
une présence active dans la pasto­
rale paroissiale, la liturgie, le mi­
nistère de la communion, les visites 
aux malades et aux personnes seu­
les et(ou)âgées, les groupes de priè­
re, et par une participation à diver­
ses associations à caractère socio­
culturel telles que les auxilliaires 
bénévoles, le centre d’entraide bé­
névole de Nicolet. l’Aféas etc. Sur 
le plan diocésain elles collaborent 
au secrétariat de la pastorale mis­
sionnaire et s'impliquent dans les 
divers mouvements missionnaires 
de jeunes ou d’adultes.

Enfin, par l'envoi de religieuses 
en mission au Brésil, elles aident à 
la mission nicolétaine inaugurée en 
1956.

Face à l'avenir, les Soeurs Grises 
comptent actuellement 16 maisons 
dans le diocèse de Nicolet “Elles 
demeurent ouvertes et sensibles aux 
besoins nouveaux et parfois criants 
de notre temps. Dans la mesure du 
possible, elles communient à l’in­
quiétude des jeunes; à l’angoisse 
des chômeurs et de leur famille; à 
la détresse des démunis et des pau­
vres; à la baisse alarmante de la 
foi. et s’efforcent d’y répondre selon 
le charisme de leur Congrégation et 
selon leurs effectifs actuels.”

Et pour cela, déclare Soeur Fa­
quin. les religieuses ont confiance 
que des jeunes viendront remplacer 
celles qui tombent sur le chemin du 
dévouement, convaincues que l'Oeu­
vre caritative, fondée sur tant de foi 
et de sacrifices au tout début du dio­
cèse de Nicolet. doit survivre, coûte 
que coûte

Un défi? Oui, mais aussi une mer­
veilleuse aventure de don de soi et 
de réalisations'

participent aussi à la 
mise en marche de la 
Rose des vents, pour 
femmes en difficulté et 
elles animent un grou­
pe de personnes qui 
font les exercices spi­
rituels de saint Ignace.

/ " B“"

dans la vie Les reli­
gieuses sont aussi ac­
tives dans des com­
munautés curcillistes’ 
et dans un groupe de 
cheminement vocation- 
nel

Les Soeurs Notre-

Dame-du-Bon-Conseil 
de Montréal poursui­
vent donc leur aposto­
lat non seulement dans 
notre diocèse mais à 
travers tout le Québec 
et même à l'extérieur 
que ce soit au niveau

de l'éducation, des ser­
vices aux femmes et 
aux familles, des ser­
vices d'accueil de pas­
torale au Québec et à 
Tuba ainsi qu’au niveau 
des milieux hospita­
liers

\

Nos
hommages 

à notre fondateur

MGR ALBERTUS 
MARTIN

à l’occasion de son 35e 
anniversaire de vie 
épiscopale

LE GRAND
SÉMINAIRE 

DE NICOLET
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Les religieuses hospitalières de St-Joseph 
oeuvrent à l’Hôtel-Dieu depuis 1884

ARTHABASKA (RDC) - Soeur 
Claire Perreault, r.h.s.j. supérieure 
locale de la Fraternité des religieu­
ses hospitalières de Saint-Joseph 
d’Arthabaska. a bien voulu faire 
connaître sa communauté ainsi que 
les perspectives d'avenir, à l'occa­
sion du Centenaire du diocèse de 
Nicolet

Les religieuses hospitalières de 
Saint-Joseph de Montréal oeuvrent 
à l’Hôtel-Dieu d'Arthabaska depuis 
1884 Ce centre hospitalier offre des 
soins de courte durée spécialisés 
pour une capacité de 259 lits; une 
unité de soins de longue durée de 30 
lits est en fonction depuis 1977

Cette congrégation conserve tou­
jours la propriété et la direction de 
ce complexe de soins qui compte 
parmi les plus progressifs du Qué­
bec et où la recherche de la qualité 
des soins et l'humanisation des ser­
vices constituent la fierté et la re­
connaissance de toute la population 
des Bois-Francs

A Arthabaska. les religieuses hos­
pitalières de Saint-Joseph forment 
deux communautés locales: la pre­
mière, la Résidence des R.H.S.J. 
d’Arthabaska compte présentement 
vingt-neuf soeurs, pour la majorité 
à la retraite, qui soutiennent, par 
leurs prières, leur accueil et leur 
intérêt personnel et communautai­
re, l’oeuvre de leur vie, I Hôtel- 
Dieu d’Arthabaska Elles accueil­
lent quelques dames pensionnaires 
dans leur couvent et partagent leur 
chapelle avec les citoyens et ci­
toyennes des rues avoisinant l’hô­
pital. Ces religieuses s'impliquent, 
selon leurs capacités, à la pastorale 
des malades de la paroisse et à l’é­
veil religieux chez les jeunes de nos 
écoles.

Pour sa part, la Fraternité des 
Soeurs de l'Hôtel-Dieu est formée 
de sept religieuses dont l'objectif 
primordial est l'implication active 
et diversifiée à l’oeuvre hospitaliè- 
re centenaire; l’aide à la pastorale

et à l'humanisation des soins cons­
titue une priorité pour cette com­
munauté apostolique rattachée à 
l’hôpital

L’une de ces religieuses de la 
Fraternité. Soeur Claire Perreault, 
est directrice générale de l’Hôtel- 
Dieu alors qu’une autre est mem­
bre du conseil d’administration de 
l'hôpital; deux soeurs sont respon­
sables, depuis huit ans. d'un service 
d'écoute téléphonique régional, in­
tégré à l’hôpital depuis janvier 
1985, Tel-Aide Hôtel-Dieu; enfin, 
deux religieuses sont membres du 
service bénévole hospitalier dont 
les objectifs sont de complémenta­
rité gratuite et humanisante auprès 
des bénéficiaires.

Selon Soeur Perreault, parler de 
perspectives d'avenir semble un 
peu téméraire aux Hospitalières 
d'Arthabaska. Aussi, chacune d’en­
tre elles cherche à incarner aujour­
d’hui, plus que jamais, en femmes

Je foi, le ministère de tendresse et 
de compassion du Christ dans le 
service de ses membres, spécia­
lement les pauvres, les malades et 
les plus démunis du milieu dans le­
quel elles sont implantées

De communautaire qu’il était, 
l’engagement apostolique des reli­
gieuses hospitalières de Saint-Jo­
seph d'Arthabaska est devenu plus 
individuel, mais il demeure enra­
ciné dans l’espérance d’une relève 
qui se fait attendre dans la foi

Toutefois, les religieuses parta­
gent quotidiennement, avec leurs 
collaborateurs dans l'oeuvre, le 
sens de leur mission d'Eglise. dans 
le respect des traditions chrétien­
nes, en faveur des malades qui 
viennent chercher des soins à leur 
Hôtel-Dieu. Cette collaboration 
constitue le défi actuel et futur et 
c’est sans doute, pour le moment, 
la perspective d’avenir à laquelle 
elles se vouent de tout leur coeur.

DEUX ANNIVERSAIRES 
MEMORABLES

Les Petites Soeurs de la Sainte-Famille

Au service du Christ dans ses prâtres

Z* <•*

Le 100e anniversaire 
du diocèse de Nicolet 
et le 35e anniversaire 
de vie sacerdotale de 
Mgr Alhertus Martin 
marquent des étapes 
importantes dans la 
vie religieuse de la 
région
La commémoration 
de ces événements 
constitue une occasion 
de réaffirmer notre 
admiration envers les 
pionniers de la vie re­
ligieuse chez nous.

VICTORIAVILLE service du Christ 
(RDC) — Les Peti- dans ses prêtres, au 
tes Soeurs de la Sain- presbytère Sainte- 
te-Famille sont au Victoire de Victoria-

Toute votre estime n 
'votre distivqué itnstevr

Bouchard & Trottier
notoires et conseillers juridiques

Mo Rolland Bouchard RA I. I. I.
Me Rénald Trottier F) F C 1.1,1.

9095. des Erables. Ste-Gertnide
C’ P 70. ville de Bécanrour. été Nicolet-Yamaska

Tél.: (819) 297-2878

ville.
Soeur Thérèse Lé­

vesque p.s.s.f., su 
périeure, a résumé 
les buts et objectifs 
de sa communauté.
“Notre mission 

dans l’Eglise, à l’e­
xemple de la bien­
heureuse Mère Ma- 
rie-Léonie, est d’ai­
der le prêtre sur le 
plan temporel et spi­
rituel sous le vocable 
de la Sainte Famille. 
La prière et le ser­
vice dans l'humilité

w
17675, ru* Qauthiar 
St-Grégolre
233-3111
3510, Lefort 
Trola-Rlvlèraa-Ouaat
T6I.: 379-2920

“HOMMAGE RESPECTUEUX A 
MONSEIGNEUR ALBERTUS MARTIN 
POUR SON 35e ANNIVERSAIRE
de vie Episcopale
ET AU DIOCÈSE DE NICOLET 
POUR SON CENTENAIRE.”

L’HÔPITAL DU CHRIST-ROI

et la simplicité de 
Nazareth caractéri­
sent les Petites 
Soeurs de la Sainte- 
Famille qui sont heu­
reuses de se faire les 
petites servantes de 
Notre-Seigneur, dans 
la personne du prê­
tre, son représentant 
sur la terre, dans un 
esprit d'amour gra­
tuit et universel.”
“Le caractère de 

notre apostolat, dé­
clare Soeur Léves­
que, prend une di­
mension sacerdotale 
et ecclésiale, et la 
pastorale de soutien 
et de service dégage 
le prêtre des soucis 
matériels pour le 
rendre plus disponi­
ble au ministère des 
âmes.”

La perspective d’a­
venir de cette com­
munauté est de s’en­
gager plus que ja­
mais à vivre un don 
total, disponible et 
joyeux, dans les 
presbytères, sémi­
naires, évêchés, etc. 
afin de répondre à ce 
que Dieu et l'Eglise 
attendent d'elles, au 
profit des prêtres 
d’aujourd'hui et de 
demain



Diocèse de Nicolet
Les Frères 

de la Charité 
y sont établis 
depuis 1906

DRUMMONDVILLE (RDC) - Etablis dans le 
diocèse de Nicolet depuis 1906. les Frères de la 
Charité se sont dévoués à l'oeuvre de l'éducation 
de la Jeunesse depuis bientôt quatre-vingts ans

Au cours des années, plus de cent Frères de la 
Charité se sont succédé pour enseigner à environ 
12.000 élèves de Drummondville. de Saint-Guil­
laume et des environs.

Invités par Mgr Brunault. les Frères de la 
Charité ont ouvert le Collège commercial Saint- 
Frédéric où des centaines de jeunes du diocèse 
de Nicolet viendront compléter une formation 
professionnelle qui leur permettra de se lancer 
dans les affaires

En même temps, les Frères de la Charité 
prendront la direction de l’école des garçons de 
la Commission scolaire de Drummondville dès 
1907 Puis, ce sera la nouvelle école Garceau de 
1909 à 1927 et l'école Saint-Frédéric de 1928 à 
1970. En outre, les Frères de la Charité seront 
appelés à diriger le collège Saint-Joseph, à Saint- 
Guillaume-d'Upton. de 1913 à 1945

Dans l'une ou l'autre de ces écoles où les Frè­
res de la Charité dispensaient l'enseignement, 
les vocations sacerdotales et religieuses ont fait 
la joie du diocèse et de l'Eglise tandis que les au­
tres fondaient de belles familles qui ont fait la 
gloire des paroisses d'abord, et du diocèse de Ni­
colet ensuite

A partir des années 50. les Frères de la Cha­
rité ont consacré beaucoup d'attention envers la 
jeunesse en difficulté d'apprentissage Le frère 
Georges Labbé s'est tellement dépensé qu'il y a 
laissé sa santé, tout en étant heureux de répon­
dre à l'esprit du fondateur des Frères, le chanoi­
ne Pierre-Joseph Triest

Pour ce qui est des perspectives d'avenir de 
cette communauté, elles se résument comme 
suit. Depuis 1962. les Frères de la Charité diri­
gent une spacieuse école privée où présentement 
860 jeunes filles et garçons poursuivent leur 
cours secondaire. Au collège Saint-Bernard, quin­
ze Frères de la Charité, aidés de laïcs, réalisent 
avec les élèves un projet éducatif qui leur per­
met de se bien préparer à entreprendre des étu­
des collégiales.

En plus, quelques Frères de la Charité s'im­
pliquent bénévolement dans une foule d'activités 
variées telles que l'oeuvre des Grands frères: 
l'apostolat auprès des personnes âgées et dému­
nies; l’organisation de sports variés pour les Jeu­
nes de la région; l'accueil des mouvements de 
Jeunesse ou d'adultes pour des activités de fin de 
semaine, etc

C'est de cette façon que les Frères de la Cha­
rité entendent continuer leur oeuvre d'éducation 
dans cette partie du diocèse de Nicolet C'est à 
Drummondville que les Frères s'y dépensent de­
puis près de quatre-vingts ans Ils y comptent de 
très nombreux anciens et anciennes élèves qui 
ont formé une Amicale dont l une des principales 
activités consiste à aider financièrement cer­
tains diplômés du Collège Saint-Bernard à com­
pléter leurs études postsecondaires

A l'occasion du Centenaire du diocèse de Ni­
colet. les Frères de la Charité remercient les 
évêques et les prêtres qui se sont dépensés avec 
eux dans l'oeuvre de l'éducation Les Frères fé­
licitent également les familles diocésaines qui 
ont donné 47 religieux à la Congrégation des Frè­
res de la Charité.

A Mgr Albertus Martin grand ami des Frères 
de la Charité, la communauté du Collège Saint- 
Bernard offre ses plus sincères félicitations à 
l'occasion de ses 35 ans d'épiscopat dans ce dio­
cèse centenaire

SOLDE ÉCHANTILLONS 
DE PLANCHER...

Vous déménagez... c’est le temps d’en proflterl

Meubles J.A.BOUCHER s’impose devant ta concurrence?
* • ,.Ç)V £

Réfrigérateurs 
“Échantillons de 
plancher”
— 3 portes
— Sans givre Congélateurs

12 pl eu., 2Vi po 
d’isolation.

Mobiliers de salon
Modems, en toile de parachute Mobilier de cuisine

En (rêne massif

RABAIS RABAIS

LE 100e ANNIVERSAIRE DU DIOCESE DE NICOLET
Une étape marquante de la ine religieuse ^

sur la rive-sud! %

169 RUE PANET-NICOLET • 293-2161 
PLAN MISE DE COTE
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Les Pères Montfortains

Fidèles aux principes 
de leur'

DRUMMOND VILLE (RDC) 
L'implication des Montfortains dans 
le diocèse de Nicolet est conforme à 
leur mission dans l'Eglise: révéler 
le mystère du Salut à ceux qui ne le 
connaissent pas, le faire redécou­
vrir et approfondir par ceux qui ont 
déjà entendu la Bonne Nouvelle 
dans une prise de conscience renou­
velée de leur engagement baptis­
mal.

Fidèles au charisme de leur fon­
dateur. saint Louis-Marie Grignion 
de Montfort. les Montfortains doi­
vent vivre en bloc unique formé de 
trois thèmes mission, route, pau­
vreté

Evangéliser tout en demeurant 
dans l'actualité telle est la marque 
de commerce des Pères Montfor­
tains Ce sont avant tout des prédi­
cateurs populaires, allant de parois­
se en paroisse proclamer la Bonne 
Nouvelle de l'Evangile à l'exemple 
de leur fondateur Excellents ani­
mateurs des foules qu'ils rejoignent 
en utilisant des techniques moder­
nes. ils savent aussi rejoindre le 
coeur des sens par leur chaleur, 
leur dynamisme

A Drummondville, les Pères 
Montfortains sont surtout connus 
par la Maison Reine-des-Coeurs

qu ils dirigent depuis bientôt 35 ans. 
Cette Maison accueille sans cesse 
des groupes de plus en plus nom­
breux cursillistes. fiancés, femmes 
chrétiennes, prêtres diocésains, 
etc

Voici comment ils ont été perçus 
à l'occasion d'une retraite: "Ce
sont des prêtres libérés qui donnent 
leur vie au Seigneur pour enligner 
son peuple dans la route qui conduit 
au Père, 200(1 ans après Jésus- 
Christ, ces Pères ont su découvrir 
la bonne manière de l'annoncer au­
jourd'hui.”

Le caractère marial de la Com­
pagnie — La Compagnie de Marie, 
tel est leur nom — est un bien es­
sentiel de la Congrégation et fait 
partie intégrante de leur vie spiri­
tuelle et de leur apostolat. On peut 
chanter à leur sujet ce qu'on chante 
au sujet de leur fondateur. "Il y a 
de ces hommes qui nous aident à 
marcher.”

Pour ce qui est des perspectives 
d'avenir de cette communauté, les 
Montfortains veulent rester fidèles 
à leur charisme d'évangélisateurs 
dans un monde qui a de plus en plus 
besoin de témoins de la Justice et 
de la Vérité.

HOMMAGE RESPECTUEUX 
A MONSEIGNEUR 
ALBERTUS MARTIN 
POUR SES 35 ANNEES 
D’EPISCOPAT 
ET AU DIOCÈSE DE 
NICOLET POUR SON 
100e ANNIVERSAIRE!

COURS PRIVÉES ET COMMERCIALES

12510, Boul Becancour Bureau 293-6430
STE-ANGELE DE LAVAL Res 722-^111

Jean Doucet, propriétaire

ESTIMATION GRATUITE
30 ans d’expérience

Les Frères du Sacré-Coeur 
des éducateurs de la foi

ARTHABASKA 1RDC1 - L'Institut des 
Frères du Sacré-Coeur a été fondé à Lyon. 
France, en 1821. par l'abbé André Coindre. 
missionnaire diocésain En 1846. sur l’invita­
tion de Mgr Poitier, évêque de Mobile, cinq 
Frères du Sacré-Coeur prennent la direction 
d’un orphelinat au sud des Etats-Unis, dans 
l'Alabama.

A la suite d'une rencontre apparemment 
fortuite, mais en réalité providentielle, c’est 
par le Père François-d'Assise. trappiste 
français, vendeur de teinture d'arnica aux 
États-Unis et au Canada pour le bénéfice de 
son monastère, que l'existence des Frères 
du Sacré-Coeur fut connue de Mgr Laflèche. 
évêque de Trois-Rivières A cette époque, le 
diocèse de Trois-Rivières comprenait aussi 
celui du diocèse actuel de Nicolet. nous ex­
plique le Frère Lionel Bouchard, s.c.

Mgr Laflèche s'empressa alors de com­
muniquer l'information à l'abbé Suzor. curé 
d'Arthabaskaville. qui lui réclame des reli­
gieux pour sa paroisse C’était en 1872 En 
quelques mois, les arrangements furent pris 
de part et d'autre La paroisse fondait une 
institution scolaire, le Collège commercial 
d'Arthabaskaville, dont la direction était 
confiée aux Frères du Sacré-Coeur

En 1872, le Collège commercial logeait 
dans une maison privée sur le site actuel de 
la Maison provinciale à Arthabaska. au 905 
boul Bois-Francs-sud Quatre religieux en 
assumaient la responsabilité Ce frêle ra­
meau planté au pied du Mont Saint-Michel 
devait se développer merveilleusement pour 
couvrir tout le Québec, une partie de l’On­
tario, du Nouveau-Brunswick et de la Nou­
velle-Angleterre

"Notre participation à la vie du diocèse, 
souligne le Frère Lionel Bouchard, remonte 
donc aux toutes premières années de son 
érection canonique. Le but de l'Institut étant 
l'éducation chrétienne, surtout de la jeunes­
se, Les Frères du Sacré-Coeur se sont impli­
qués dans les écoles publiques du diocèse 
ainsi qu'au petit séminaire de Nicolet et ils 
ont fondé leurs propres institutions: le ju- 
vénat et le scolasticat-école normale d’Ar- 
thahaska pour la formation des jeunes reli­
gieux et le Collège de Victoriaville.”

Avec la révolution tranquille des années 60 
et la crise des vocations, les champs d'acti­
vités sont maintenant plus restreints et 
moins "voyants". Les Frères du Sacré- 
Coeur comptent encore quelque soixante-dix 
religieux qui demeurent dans le diocèse de 
Nicolet. De ce nombre, une quarantaine sont 
à leur retraite, les autres travaillent dans 
les écoles publiques, au Cégep de*Viotoravil- 
le. au Collège d'Arthabaska et au foyer vo- 
cationnel Ducharme de Victoriaville

D'aucuns ont fondé des oeuvres comme un 
atelier de mécanique pour des jeunes en dif­
ficulté. l'Institut du troisième âge pour les 
personnes de l'Age d'or: d'autres apportent 
bénévolement leur concours aux oeuvres en 
faveur des personnes âgées, des handicapés, 
des jeunes chômeurs, des immigrants, etc

La relève se compte maintenant à l'unité 
et non à la dizaine, déclare le Frère Bou­
chard La présence des Frères du Sacré- 
Coeur au Québec ne remplira plus un rôle de 
suppléance depuis que l'Etat a pris en main 
le domaine de l'éducation Mais l'Église a 
besoin d'éducateurs de la foi: c’est le champ 
largement ouvert à leur apostolat

LES SOEURS GRISES 
DE L’HOTEL DIEU 

ET LE PERSONNEL DU 
FOYER DE NICOLET

offrent leurs hommaqes respectueux
%.a

MGR ALBERTUS MARTIN
évêque de Nicolet

à l'occasion de ses ,35 années d'é])iscopai
et dn centenaire 
de son diocèse

(
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La congrégation des soeurs de 
l’Assomption de la Sainte Vierge
Une audacieuse entreprise

C'était en 1853, à Saint-Grégoire, modeste village, sur la rive sud du 
Saint-Laurent, à mi-chemin entre Québec et Montréal Monsieur l'abbé 
Jean Harper, curé de la paroisse, et son vicaire, l’abbé Calixte Marquis, 
soucieux d'assurer l’éducation et l’instruction des filles selon le style et 
dans la foulée des Congrégations féminines déjà au pays, avaient échoué 
dans leurs multiples démarches pour obtenir des religieuses

Leur ardeur et leur ténacité trouveront alors une solution, là où les 
moyens habituels s’étaient avérés inefficaces. Ils en vinrent à la convic­
tion qu’il fallait à tout prix réaliser une fondation locale avec, selon l’ex­
pression de l’abbé Marquis, de “l’étoffe du pays" Ils entreprennent donc 
la formation d’une communauté féminine enseignante avec leurs jeunes 
paroissiennes Pasteurs attentifs, ils connaissaient le désir de certaines 
d’entre elles qui aspiraient à la vie religieuse, et avec l’approbation de 
l'évêque de Trois-Rivières, monseigneur Thomas Cooke, ils leur propo­
sèrent de collaborer à leur projet.

Quatre de ces jeunes filles perçoivent dans la proposition de leurs pas­
teurs, un appel de l’Esprit qui les oriente par des voies différentes de cel­
les qu elles avaient entrevues Briser des rêves, quand on a vingt ans, 
s'engager dans l’inconnu sans garantie du passé, sans autre promesse 
d’avenir qu'une indéfectible confiance en Dieu, exigeaient d’elles une 
grande force de caractère et une foi exceptionnelle en la Providence 
Mais, descendantes de bâtisseurs de pays, héritières du courage et de 
l’endurance des Acadiens, leurs ancêtres, elles acceptent le défi dans la 
joie et l’espérance. Mesdemoiselles Léocadie Bourgeois, Mathilde Leduc 
et Hedwigde Buisson se trouvent ainsi, au début de l’année scolaire, en 
1853, à l’école du village de Saint-Grégoire qui avait été aménagée pour 
une communauté de religieuses déjà formées et expérimentées. Même si 
ce projet leur semble irréalisable, elles sont fermement déterminées à 
embrasser la vie religieuse, à adopter et à respecter les exigences de cet 
engagement. Jour après jour, elles mettaient leur confiance absolue en 
Celui qui les avait appelées, certaines qu’il leur dévoilerait peu à peu ses 
desseins sur elles La quatrième fondatrice, mademoiselle Julie Héon, se 
joindra à ses compagnes, le 12 mars 1854

Le 17 août 1856, jour de la profession des quatre fondatrices, la Congré­
gation reçoit de l’évêque de Trois-Rivières, le nom qui l’identifie désor­
mais et la place dans le sillage de Marie, en son mystère de l’Assomp­
tion.

Le transfert
Un événement d’une dimension toute spéciale devait marquer l’histoire 

de l’Institut en 1872: celui du transfert de son siège social, de Saint-Gré­
goire à Nicolet.

Implications actuelles dans le diocèse
Que signifie, pour une congrégation religieuse, la question de son impli­

cation dans un diocèse? Le meilleur synonyme que fournisse le dictionnai­
re au mot “implication", c’est le terme d’engagement. Mais l’idée d’en­
gagement nous renvoie aux “oeuvres " et risque par le fait même de ré­
duire aux activités extérieures la raison d’être d’une communauté. Si 
c’est à cela que l’on pense en parlant d’implication, on nous permettra de 
n’ètre pas d’accord.

Elles sont six cent vingt, les Soeurs de l’Assomption de la Sainte Vier­
ge “impliquées" dans le diocèse de Nicolet.

Parce que la Congrégation a pris naissance sur le territoire du diocèse 
de Nicolet et qu elle a toujours sa maison mère au coeur de ce même 
diocèse, il est normal que les religieuses âgées ou malades reçoivent l’ai­
de de leurs soeurs infirmières ainsi que d’un personnel de soutien, d’a­
nimation et d’administration. Si donc on tient compte de ces contingen­
ces, on admet facilement qu’un nombre impressionnant de religieuses 
SASV doivent assumer les charges du service fraternel Qu’on ne nous 
dise pas que, de ce fait, la Congrégation des Soeurs de l’Assomption se 
tient repliée sur elle-même. “Si quelqu'un n'a pas de soin des gens de sa 
propre maison, il est pire qu'un infidèle” (1, Tm. 5,7).

Malgré tout, les Soeurs de l’Assomption continuent à remplir dans le 
diocèse les services reliés au charisme d’éducation qu elles ont reçu de 
leurs origines. A Nicolet, elles dirigent deux institutions privées: le Col­
lège Notre-Dame-de-TAssomption, qui assure l’enseignement de niveau 
secondaire à quelque huit cents adolescentes, et l'Ecole supérieure de 
musique qui poursuit l’éducation musicale des jeunes, garçons et filles, 
de niveau collégial

Si on faisait la tournée des écoles primaires et secondaires dispersées 
d'un bout à l'autre du diocèse, on pourrait voir à l'oeuvre bon nombre 
d'enseignantes, voire des principales d'école, des personnes engagées en 
pastorale scolaire, qui continuent la tradition léguée par les fondatrices 
de 1853. Quelques-unes d'entre elles se dépensent au bénéfice des plus 
pauvres, tels les jeunes en difficulté d’apprentissage à Drummondville. 
et, à Saint-Sylvère. les handicapés mentaux.

L'éducation de la foi reçoit l'attention de spécialistes pour la rédaction 
de programmes, de guides pédagogiques, de matériels d'enseignement 
destiné soit aux élèves réguliers, soit aux jeunes en difficulté On notera 
aussi la présence des Soeurs de l'Assomption aux comités de liturgie pa­
roissiale. dans les offices de pastorale diocésaine et dans certains grou­
pes de réflexion chrétienne

De plus, la misère des temps veut que l’on apporte une aide particuliè­
re aux personnes, adolescentes, jeunes femmes ou femmes d'âge mûr. 
qui souffrent de difficultés familiales pouvant aller parfois jusqu’à pro­
voquer un refuge dans l’alcoolisme, la drogue, le suicide

Enfin, la Rose-des-vents à Drummondville et la maison Bourg-Joie à 
Nicolet offrent respectivement l'assistance aux femmes victimes de vio­
lence et la possibilité d'une réadaptation à celles qui veulent s’affranchir 
de l'esclavage de la drogue ou de l’alcoolisme.

Nos hommages à 
Mgr Albertus 
Martin'X-

des Caisses populaires 
de la zone Nicolet-Yamaska

M. Gilles Bourasse 
directeur

BÉCANCOUR
M. Réal Mallhot 

président

Roméo Asselin, président 
Pierre Baril, secrétaire 
Serge Fontaine, administrateur 
Côme Deschenaux, vice-président 
Jean-Guy Colbert, relationiste

Mme Jacqueline 
Dupont 

directeur
LEMIEUX

M. Clément Leclerc 
président

M. Michel Pépin 
directeur

ST-FRANÇOIS-DU-LAC
M. Gaston Béllsle 

président

M. Michel Faucher 
directeur

ST-SYLVÈRE
M. Jacques Beauvllller

M Jacques Caron 
directeur

NICOLET
M. Jean-Eudes 
Courchesne

M. Rosaire Teasdale 
directeur

ST-WENCESLAS
M. Michel Simard 

président

M. René Gantes 
directeur

DEUX-RIVES
M. Ernest Leclerc 

président

M. Gilles Caron 
directeur

PIERREVILLE
M. Maurice Lavallée, 

président

M. Jacques Dellsle 
directeur

ST-GRÈGOIRE
M. François Noël 

président

M. Léo-Paul 
Rheault 

directeur
GENTILLY

M. Benoit Tourlgny 
président

Louls-Ph. Lafond 
directeur

ST-LÉONARD
M. Marcel Guévin 

président

M. Pierre Baril 
directeur

STE-CÉCILE 
DE LÉVRARD 
M. Fernand
nnrhAririA

M. Roland Benoit 
directeur
LA BAIE

M. Jogues Beaulac 
□ résidant

Mme Lucette 
McMahon 

Proulx directrice
DECOURVAL

M. Georges-Étienne

M. Roger Proulx 
directeur

ST-GÉRARD
D’YAMASKA

M. Antonio Plante 
président

M. Marcel Daneau
directeur

ST-CÉLESTIN
M. Richard Morin 

président

M. Sylvain 
Touslgnant 

directeur
ST-PIERRE 

LES BECQUETS
M. Louis-Gilles 

Mallhot, président

M. Denis 
Montembeault 

directeur
STE-GERTRUDE

M. Yves Parent 
président

M Bernard Demers 
directeur 

STE-ANGÈLE DE LAVAL 
M Marcel Deshales 

président

Mme Luce Bergeron 
directrice

PRÉCIEUX-SANG
M. Zoël Beaumler 

président

M. Jean-Pierre Pratte 
directeur

ST-RAPHAÊL D ASTON 
M. Michel Goseelln 

président

M. Raymond Pinard 
directeur

STE-MONIOUE
M. Maurice Tourlgny 

président
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L'Office des ‘7 : trait d'union entre les Congrégations

NICOLET (RDC) - 
L’Office diocésain des 
religieux n’est pas tout 
à fait un office comme 
les autres, déclare 
Soeur Alice Mignault 
a.s.v., responsable de 
cet office. Il n’a pas à

élaborer, puis à mettre 
en oeuvre des priorités 
qui lui soient propres. 
Il se définit lui-mème 
non pas comme un lieu 
de responsabilité, mais 
plutôt comme un or­
gane de liaison entre

les supérieurs*es) ma­
jeur) e)s des différentes 
Congrégations, oeu­
vrant dans le diocèse, 
et les responsables dio­
césains de pastorale.

Dans chaque Congré­
gation religieuse, expli­

que Soeur Mignault, les 
supérieur!e)s propo­
sent périodiquement à 
leurs communautés 
respectives des priori­
tés adaptées au charis­
me propre de l’Institut 
Un office diocésain se-

HOMMAGE
ET

GRATITUDE
À SON EXCELLENCE

MGR ALBERTUS MARTIN
A L’OCCASION DE SON 35e ANNIVERSAIRE 

DE CONSECRATION EPISCOPALE!

Que le Seigneur comble de grâces 
toute l’église nicolétaine 

pendant cette année centenaire 19S5!

LES RELIGIEUSES 
HOSPITALIERES DE 
SAINT-JOSEPH ET 

L’HOTEL-DIEU 
D'ARTHARASKA

rait mal venu d’y ajou­
ter quelque orientation 
que ce soit.

C’est donc par la mé­
ditation de leur charis­
me spécifique que les 
religieux s'engagent au 
service de l’Eglise. 
“En ce temps où les 
besoins du peuple de 
Dieu sont multiples, la 
tentation est grande de 
disperser les forces 
d’un institut dans des 
activités diverses à 
court terme, et qui ne 
sont que vaguement re­
liées au charisme de 
fondation. Ce serait 
mal servir l'Eglise et 
sa mission que de cé­
der à cette tentation.”

Soeur Mignault sou­
ligne qu'on n’a pas le 
droit de laisser croire 
que les religieux sont 
apostoliques unique­
ment parce qu’ils ont 
un apostolat; ils le sont 
parce qu’ils vivent 
comme vivaient les 
apôtres: à la suite du 
Christ, dans le service 
et la communion fra­

ternelle. selon l’ensei­
gnement de l’Evangile. 
Autant dire que les 
comtemplatives et les 
religieux et ou religieu­
ses à la retraite sont 
aussi apostoliques que 
les autres qui sont en­
gagés en pastorale.

Il reste cependant 
qu’ils sont aussi l’Egli­
se. Ils appartiennent 
eux aussi, à un titre 
particulier, à la famille 
diocésaine Leur expé­
rience de la vie com­
munautaire les rend 
plus sensibles que d’au­
tres. peut-être, aux va­
leurs de fraternité, de 
confiance réciproque, 
de collaboration, de co­
responsabilité et d’ap­
partenance active qui 
sont la force et la ri­
chesse de l'Eglise.

Dans ce contexte, le 
rôle d’un Office diocé­
sain des religieux re­
vient à ceci: informer 
les religieux de la base 
au sujet des priorités 
qui émanent d’autres 
offices et, plus spécia­

lement, au sujet des 
priorités qui sont l’ob­
jet d’une concertation 
au niveau de la pasto­
rale d’ensemble; pro­
mouvoir la corespon­
sabilité des religieux et 
des religieuses face à 
l’action pastorale: fai­
re en sorte que soit 
mieux reconnue la va­
leur propre de la vie 
consacrée, valeur plus 
fondamentale encore et 
plus utile à l'Eglise que 
tous les services exté­
rieurs et “comptabili­
sables” que les reli­
gieux ne manquent ja­
mais de rendre à la so­
ciété.

Selon Soeur Mi­
gnault, l’Office des re­
ligieux refuse que l’on 
réduise la vie religieu­
se à l’utilitarisme des 
oeuvres. J^es priorités 
de l’Office diocésain 
des Religieux, pour 
l’année 1985-1986, de­
vront tenir compte de 
toutes ces réalités. Il 
est impossible de les 
préciser davantage plu­
sieurs mois à l’avance.

Soeurs de Sainte-Jeanne-d’Arc

Un appel aux jeunes
NICOLET (RDC) - La Congré­

gation des Soeurs de Sainte-Jeanne- 
d’Arc a été fondée en 1914 par le R. 
P. Marie Clément Staub. a.a . et la 
maison mère se trouve à Québec

Le ministère de prédicateur l'obli­
gea à séjourner souvent dans les 
presbytères. Il comprit alors le rôle 
que pourraient y jouer des religieu­
ses dont l’idéal serait de collaborer 
plus étroitement à l’apostolat des 
Pasteurs de l’Eglise par leurs priè­
res, leurs sacrifices et leurs tra­
vaux.

L’activité de cette congrégation 
dans l’Eglise est le service spirituel 
et temporel du sacerdoce Le mo­
dèle parfait de leur vie spirituelle et 
apostolique est la Vierge Marie qui. 
menant sur la terre une vie sembla­
ble à la leur, demeurait toujours in­
timement unie à son Fils et coopé­
rait à l’oeuvre du Sauveur à un titre 
absolument unique

La Congrégation des Soeurs de 
Sainte-Jeanne-d’Arc se charge donc 
du soin ménager des presbytères, 
des évêchés et des résidences sacer­
dotales. Les soeurs y joignent des 
travaux de secrétariat, de sacristie 
et de pastorale selon les besoins

Pour ce qui est de leur implica­
tion dans le diocèse de Nicolet, on 
se souviendra qu’à la demande de 
Mgr Albini Lafortune. alors évêque 
de Nicolet. la Congrégation a été 
accueillie pour la première fois 
dans le diocèse à la paroisse Sainte- 
Victoire. en janvier 1948 Ces deux 
maisons sont actuellement fermées.

Présentement les Soeurs de Sain­
te-Jeanne-d Arc sont en service à 
l’évêché de Nicolet depuis août 1949 
Huit soeurs forment le personnel 
qui s’occupe de l’entretien ménager 
dont une secrétaire à la chancelle­
rie et l’archiviste de l’évêché

La communauté envisage l’avenir 
avec optimisme, confiance et 
grande espérance

En cette Année internationale de 
la jeunesse et plus particulièrement 
en cette année du Centenaire du dio­
cèse de Nicolet, les Soeurs de Sain­
te-Jeanne-d’Arc prient le Maître de 
la Moisson d’envoyer des ouvriers 
nombreux

Et elles reprennent les propos du 
Pape Jean-Paul II lors de son dis­
cours en septembre dernier au Sta­
de olympique qui disait: “S’il naît 
en vous (les Jeunes) le désir de con­
sacrer votre vie au service de Dieu, 
sachez y reconnaître l’appel du Sei­
gneur et répondre avec la généro­
sité sans réticence. Vous seriez de 
ceux qui connaissent la Joie de ser­
vir à la suite du Christ, dans l’Egli­
se où il demeure, de livrer votre vie 
en partageant, libres et pauvres, 
son amour pour ses frères.” C’est 
ce bonheur que les soeurs souhai­
tent à tous

La communauté a déjà quelques 
vocations et d'autres s'annoncent 
pour un avenir rapproché Ainsi, les 
Soeurs de Sainte-Jeanne-d'Arc es­
pèrent ouvrir de nouveaux postes 
afin de répondre aux besoins du sa­
cerdoce

14



Au nom de la communauté diocésaine de Trois-Rivières, il me 
fait plaisir de présenter aux autorités et aux fidèles du diocèse 
de Nicolet mes hommages et mes voeux les meilleurs à l’occa­
sion du centenaire qu’ils célèbrent cette année.
A Monseigneur Albertus Martin, qui célèbre son 35e anniversai­
re de vie épiscopale, je dis toute mon admiration et je l’assure 
de mes sentiments fraternels ainsi que mes prières ferventes.

Laurent Noël 
Evêque de Trois-Rivières

DIOCESE DE
TROIS-RIVIÈRES
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Femmes epttres : les Soeurs de la Présentation de Marie
DRUMMONDVILLE 

(RDC) — Les Soeurs 
de la Présentation de 
Marie, filles de la bien­
heureuse Marie Rivier. 
étaient parmi les com­
munautés religieuses 
qui ont accueilli le pre­
mier évêque de Nico- 
let, Mgr Elphège Gra­

vel. Dès 1875. rappelle 
Soeur Carmen Barbe 
p m . quatre religieu­
ses et une novice dis­
pensaient l'enseigne­
ment dans le premier 
‘couvent' de Drum- 
mondville

Au fur et à mesure 
que la population

drummondvilloise aug­
menta. de nouvelles pa­
roisses se fondèrent, et 
souvent, à l'éco'e qui 
regroupait déjà les gar­
çons et les filles du 
quartier, les Soeurs de 
la Présentation de Ma­
rie étaient là depuis 
quelques années.

Au fil des ans seize 
institutions de la ville 
de Drummondville. 
parmi les écoles pri­
maires surtout, mais 
aussi secondaires, ont 
eu une partie de leur 
histoire écrite par les 
filles de Marie Rivier 

Aussi, la polyvalente

UN DOUBLE 
ANNIVERSAIRE

Le 100e anniversaire de 
création du diocèse de 
Nicolet et le 35e anniver­
saire de vie épiscopale de 
l’actuel chef spirituel de 
ce diocèse Monseigneur 
Albertus Martin.

Nous nous associons à 
tous ceux qui célèbrent 
ces deux événements 
marquants !

M. Luc Dubuc. président de Placages 
Nicolet-Sud Inc.

mj* ■
mmmsmmm

L'usine de Placages Nicolet-Sud est située sur la route Ma- 
ne-Victorin La sobriété de l'extérieur ne reflète pas l'activité 
intense à l'intérieur !

EXPORTEES EN DIFFERENTS POINTS DU 
GLOBE, LES FEUILLES DE PLACAGE FONT. 
NOTRE FIERTE. SENTIMENT BIEN LEGI­
TIME QUE NOUS PARTAGEONS AVEC NOS 
EMPLOYES ET AUQUEL NOUS VOUS INVI­
TONS TOUS A PARTICIPER.

b
Placages Nicolet-Sud Inc. |
BOUL. MABIE-VICTOBIN, NICOIET-SUP

Marie-Rivier. aujour­
d'hui administrée par 
la Régionale Saint- 
François. occupe l'édi­
fice construit à la fin 
des années 50 par les 
Soeurs de la Présenta­
tion de Marie pour y 
dispenser l'enseigne­
ment de niveau collé­
gial à l'intérieur de 
deux institutions pri­
vées: le Collège clas­
sique Marie-de-la-Pré- 
sentation et l’Institut 
familial Sainte-Marie.

Saint-David d'Ya- 
maska. une autre pa­
roisse du diocèse, avait 
ses soeurs et son cou­
vent en 1877. Rien de 
remarquable peut-être, 
sauf que les annales de 
la communauté com­
ptent soixante-cinq re­
ligieuses originaires de 
cette petite municipa­
lité.

Et aujourd'hui, vingt 
ans après la Révolution

tranquille, il ne reste 
plus que trente-cinq 
soeurs de la Présenta­
tion de Marie dans le 
diocèse de Nicolet. et 
elles se retrouvent tou­
tes à Drummondville

Elles se partagent 
entre un pensionnat 
pour jeunes filles de se­
condaire I et II et deux 
résidences. Quelques- 
unes d'entre elles en­
seignent dans différen­
tes écoles primaires et 
secondaires de la ville

L'enseignement est 
toujours l'oeuvre prin­
cipale des soeurs acti­
ves, mais le souci d'é­
ducation chrétienne 
que toutes portent leur 
fait trouver d'autres 
avenues: les portes du 
pensionnat et du chalet 
de La Bourgade sont 
ouvertes à des mou­
vements d'animation 
chrétienne tels que

Cursillos. Renouveau 
chrétien. Rencontre.
etc,...

Des religieuses sont 
engagées au niveau de 
la pastorale des voca­
tions. de l'assistance 
des personnes en diffi­
culté. de la visite des 
malades

De plus, toutes sont 
conscientes qu'un vi­
rage important est en 
train de se faire L'ini­
tiation sacramentelle, 
jusqu’à maintenant as­
sumée par l'école, de­
vient Taffaire' de la 
communauté chrétien­
ne paroissiale, de l'E­
glise locale, et les 
Soeurs de la Présenta­
tion de Marie, dont la 
catéchèse est une prio­
rité dans l'exercice de 
leur apostolat, y voient 
un appel.à être plus 
que jamais les filles de 
Marie Rivier. la “fem­
me apôtre”.

L’évangélisation:
l’affaire des Soeurs 

de la Charité d’Ottawa
DRUMMONDVILLE (RDC) - La 

célébration du centième anniversai­
re de fondation d'un diocèse permet 
d'évoquer le passé, de se pencher 
sur le présent, et de prospecter l'a­
venir.

Sr. Simone Gareau s.c.o. de la 
communauté des Soeurs de la Cha­
rité d'Ottawa, a confié que pour sa 
communauté, l'évocation du passé 
leur rappelle l'existence de deux 
maisons qui ont exercé une influen­
ce considérable dans le diocèse: le 
pensionnat de Saint-François-du-Lac 
et le couvent-école d'Odanak

Par suite de circonstances impré­
visibles. les Soeurs ont dû quitter 
ces établissements après plusieurs 
décades d'activités et d'importants 
succès dans le domaine de l'instruc­
tion et de l'éducation.

"Quant au présent, l’année 1985 
est riche en motifs d'actions de grâ­
ces,” dit-elle. Tout d’abord, actions 
de grâces soient rendues au Sei­
gneur pour le 35e anniversaire de 
consécration épiscopale de Mgr Al­
bertus Martin, ce pasteur émérite 
et attentif à la participation de ses 
ouailles. Que le Seigneur lui rende 
en multiples bénédictions le bien ac­
compli depuis ses 35 années d'épis­
copat! ("est une tranche de vie im­
posante et remplie de réalisations 
non moins bénéfiques pour les dio­
césains.”

"Le présent nous amène aussi à 
réfléchir et à rendre grâces pour 
l’implication diocésaine des reli­
gieuses de la Résidence Bruyère si­
tuée au 800 rue Côté. Drummondvil­

le. Les sept Soeurs de la Charité 
d'Ottawa qui y habitent exercent un 
apostolat dynamique au point de vue 
de la pastorale paroissiale: minis­
tère de la communion et catéchèse 
initiatique; de la direction d'école 
et de l’enseignement primaire; de 
l'exercice d'oeuvres de miséricorde 
chez les démunis et les personnes 
de l'Age d'or; de l'aide matérielle 
ou spirituelle apportée aux nécessi­
teux ou des visites rendues aux ma­
lades et aux personnes éprouvées."

Devant des lendemains plus ou 
moins lumineux, comment les mem­
bres de cette communauté entre­
voient-elles l'avenir? Avec un oeil' 
serein, elles échafaudent des projets 
réalistes et prometteurs pour la cir­
culation de la vie du diocèse, décla­
re Soeur Gareau.

Les plus jeunes espèrent conti­
nuer dans l'enseignement. Certaines 
d'âge moyen songent à se spéciali­
ser dans l'éducation de la foi des 
adultes et des jeunes Les plus 
avancées en âge pensent à faire de 
l'animation spirituelle auprès des 
personnes retraitées et des aînée- 
s.et à s'occuper de la pastorale des 
malades et des mourants.

Ainsi, les religieuses rejoignent 
tous les groupes d'âge et remplis­
sent une tâche d’évangélisation pro­
pre à redonner le goût de vivre avec 
amour et espérance. “Voici, déclare 
Soeur Gareau. noire modeste ambi­
tion vu la place restreinte que nous 
occupons dans le diocèse de Nicole! 
auquel nous souhaitons longue vie. 
renouveau constant, succès aposto­
lique et social des plus fructueux."



La pastorale hospitalière garde l'oeil sur la loi 27
DRUMMONDVILLE 

iRDO — L'abbé Jean- 
Guy Ouellet, directeur 
de l'Office de la pasto­
rale hospitalière pour 
le diocèse de Nicolet. 
qui comprend le sec­
teur hospitalier et celui 
de la pastorale parois­
siale des malades, a 
fait savoir qu'une des 
priorités les plus ur­
gentes dans le secteur 
hospitalier est de voir 
à ce que l'article 7 de 
la nouvelle loi 27 le­
quel régit la pastorale 
dans les centres hospi­

taliers, soit convena­
blement appliqué 

Cet article, déclare 
l'abbé Ouellet. stipule 
que, désormais, après 
entente avec les auto­
rités religieuses con­
cernées, le conseil 
d'administration d'un 
Centre hospitalier ou 
d’un Centre d'héber­
gement public ou privé 
doit adopter un règle­
ment portant sur l’or­
ganisation de services 
de pastorale dans l'é­
tablissement. Ce qui si­
gnifie que la loi fait

grandement appel à l'i­
nitiative et à la respon­
sabilité des conseils 
d'administration lo­
caux. “Même si, à no­
tre avis, ces derniers 
manifestent de l’intérêt 
pour la pastorale, il 
faudra certainement 
maintenir avec eux un 
dialogue suivi.”

Quant aux autres 
priorités de ce secteur, 
l’abbé Ouellet ajoute 
qu elles répondent à 
des recommandations 
de l'Association des hô-

Les prêtres âgés comptent 
sur l’Office du clergé

NICOLET (RDC) - L'Office du 
clergé a comme responsabilité: la 
vie et le ministère des prêtres et 
des diacres II s'acquitte de sa mis­
sion en assurant l'éducation per­
manente du clergé, le ressource- 
ment spirituel des prêtres et des 
diacres par les retraites annuelles 
et les récollections, la vie matériel­
le du clergé à l'intérieur des politi­
ques salariales, le soutien, le récon­
fort et la présence auprès de l'en­
semble des prêtres et des diacres, 
et, d’une manière particulière, au­
près de ceux qui sont âgés ou ma­
lades.

Mgr Gilbert Lemire, responsable 
de l’Office de clergé, mentionne que 
pour l’année 1985-86, en éducation 
permanente, on poursuivra les ren­
contres déjà commencées. Les thè­
mes retenus pour cette année: les 
jeunes, la pastorale des malades, le

Religieux invités à être 
de plus en plus présents

NICOLET (RDC) - L'Office des 
paroisses est un service diocésain 
de pastorale. Il fut fondé en 1971 par 
Mgr Albertus Martin qui voulait un 
représentant des paroisses à l’inté­
rieur des autres offices diocésains 
travaillant à la pastorale d’ensem­
ble L’abbé René Véronneau en est 
le directeur depuis les débuts

Selon lui. l’objectif général est de 
faire vivre la priorité diocésaine au 
niveau des paroisses, lieux privilé­
giés de l’expression de la foi Ses 
objectifs particuliers sont de con­
naître les besoins, les attentes de 
vie chrétienne de chaque paroisse et 
ce, à travers les différents mondes 
coexistants dans ce lieu, et d'inciter 
les chrétiens à vivre les exigences 
de leur baptême non en cas isolés, 
mais en coresponsabilité avec leur 
pasteur ou agent de pastorale et les 
autres chrétiens. Ses objectifs rejoi­
gnent donc les pasteurs et les chré­
tiens de chacune des 85 paroisses du 
diocèse.

Pour faciliter la poursuite de ces 
objectifs, déclare l'abbé Véronneau. 
les pasteurs et quelques laïcs se 
réunissent mensuellement au niveau 
de l'une ou l'autre des 10 zones qui

pitaux du Québec à sa­
voir. sensibiliser le 
personnel des centres 
hospitaliers ou d'héber­
gement à la dimension 
spirituelle du soin glo­
bal du malade et de la 
personne âgée, y sus­
citer sa participation et 
faire en sorte que les 
organismes bénévoles 
soient développés pour

leur permettre de col­
laborer aux activités 
pastorales

En ce qui a trait à la 
sensibilisation du per­
sonnel au soin spirituel, 
l’abbé Ouellet est en 
train de mettre sur 
pied un projet Défi 85 
pour préparer avec 
l’aide d’étudiants en 
théologie des outils à

cette fin. et ce en col­
laboration avec le dio­
cèse de Trois-Rivières 

Entre la pastorale 
hospitalière et celle 
des personnes âgées, il 
existe une très bonne 
collaboration entre les 
deux diocèses, précise 
le directeur 

Quant au secteur de 
la pastorale paroissia­

le. l abbe Ouellet ajou­
te que la première 
priorité 1985-86 est de 
susciter, là ou cela 
peut s'avérer opportun 
la nomination d'un 
coordonnateur ou res­
ponsable de la pasto­
rale des malades et 
personnes âgées, pour 
seconder les pasteurs 
dans leur action

nouveau Code de droit canonique, la 
mission de la femme dans nos Egli­
ses.

De plus, l'Office enverra encore 
cette année, au moins deux prêtres 
à une session de ressourcement et 
d’intégration qui se tiendra à Châ- 
teauguay et deux prêtres à une ses­
sion d'approfondissement et de re­
nouveau théologique, à Pierrefonds.

Des récollections sont prévues 
aux temps forts de l'année liturgi­
que: Avent et Carême, et deux re­
traites annuelles sont offertes

L’Office du clergé gardera tou­
jours le souci et la préoccupation 
des prêtres âgés ou malades afin de 
leur procurer bon temps et sécurité

Enfin, des révisions et des ajus­
tements de salaire sont prévus pé­
riodiquement pour tous les prêtres 
qui exercent le ministère pastoral

partagent les 85 paroisses
A ces rencontres, les pasteurs 

prient ensemble, réfléchissent à 
l’aide de documents de travail, ana­
lysent les besoins des paroissiens, 
établissent des priorités, répondent, 
dans la mesure du possible, aux exi­
gences et aux attentes exprimées, 
cherchent les meilleurs solutions 
aux problèmes des paroissiens, et 
s’entraident pour l'animation pas­
torale en paroisse

Tous les trois mois, ces mêmes 
personnes se donnent une journée 
d'étude et elles échangent sur le 
vécu pastoral des trois derniers 
mois, et reçoivent des moyens pra­
tiques pour être meilleur animateur 
et pour mieux réaliser les objectifs 
de la priorité diocésaine

L'Office des paroisses, mentionne 
M Véronneau, a pour objectifs pour 
l'année 1985-86 et les années à venir, 
de continuer à faire vivre la priorité 
diocésaine au niveau des paroisses: 
aider les animateurs à être meil­
leurs dans leur travail d'animation: 
inviter plus fortement les religieux 
et les laïcs à être présents de plus 
en plus aux rencontres mensuelles 
dans les zones

HOMMAGES
SINCÈRES

a
MGR ALBERTUS 

MARTIN
à l’occasion 

de son
35e anniversaire

de vie épiscopale 
qui coïncide avec le 100e 
anniversaire du diocèse 

de Nicolet.

LES SPÉCIALISTES
CHAUFFAOE - VENTILATION - FERBLANTERIE

B. Courchesne et fits de St-Léonard d’Aston, toujours soucieux d'améliorer
son service à la clientèle, a décidé de fermer son rayon de la plomberie pour
concentrer ses efforts dans:
• La vente et installation de systèmes de chauffage au bois - fournaise (fonte 

ou acierj - fournaise à l'électricité ou combiné bois/électricité.
• Cheminées préfabriquées.
• Système de ventilation.
• Fabrication de conduits et raccords sur mesure.
• Tôte (en feuille - galvanisée * satinée - en acier inoxydable - aluminium) 

disposant maintenant d’une plus grande superficie, le personnel de B. 
Courchesne et fils, avec de la nouvelle machinerie peut effectuer des tra­
vaux SPÉCIALISÉS en FERBLANTERIE en atelier, et ce, sans rendez-vous.

Nous sommes toujours dépositaires..
• Produits Nutone (hottes de cuisine - ventilateurs de salle de bams
• Produits Aston Atic (circulateur de plancher).

etc.).

PLOMBERIE - CHAUFFAGE - VENTILATION
H«urM d'ouvartur*: Lundi au vendredi »h*0 i midi - 13h à 17hJ0. eemedi (eur rendei-vout)

B. Courchesne & fils inc.
SPÉCIALISTES DANS LE POÊLE A BOIS

VENTE ET INSTALLATION DE CHEMINEES PREFABRIQUEES

St-Léonard d’Aston, Cté Nicolet T6I.: (819) 399-2163
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L’Office de pastorale 
missionnaire veut former 
des équipes en paroisse

NICOLE! ( RDC i - L'Office de 
pastorale missionnaire du diocèse 
de Nicolet a pour but de développer 
et de faire grandir, chez le peuple 
de Dieu, aux niveaux individuel, fa­
milial, paroissial et diocésain, l'ou­
verture à l'universel, c'est-à-dire 
aux autres Eglises.

Sr Gisèle Leclerc, s g m secré­
taire et animatrice, et Mgr Jacques 
Mouillard dirigent cet office.

En plus de coordonner les efforts 
missionnaires du diocèse, l'Office 
provoque des rencontres, utilise 
tous les moyens pour éveiller une 
préoccupation missionnaire. Il se 
veut aussi la conscience missionnai­
re de tous les organismes du dio­
cèse et favorise une meilleure par­
ticipation de tous au témoignage de 
la foi dans le monde. Il a aussi com­
me objectif de rejoindre les mis­
sionnaires originaires du diocèse de 
Nicolet.

sionnaires des diocèses de Saint- 
Hyacinthe, Sherbrooke et Nicolet, 
qui ont travaillé au nord-est brési­
lien. pour souligner le 30e anniver­
saire de la fondation de la mission 
nicolétaine au Brésil. L'Office pré­
voit la publication d'un numéro spé­
cial de la chronique du Brésil à cet­
te occasion.

De plus, étant donné que le dio­
cèse de Nicolet a été un bassin vo- 
cationnel exceptionnel en effectifs 
missionnaires, il mettra à jour un 
bottin missionnaire diocésain

Enfin. l'Office veut former de 
nouvelles équipes missionnaires en 
paroisse. Une équipe missionnaire 
paroissiale comprend des chrétiens 
qui, ayant pris conscience de la di­
mension missionnaire de leur bap­
tême. se regroupent pour une action 
commune auprès de la communauté 
chrétienne à laquelle ils appartien­
nent.

Parmi les nombreuses priorités 
pour l'année 1985-1986. l'Office de 
pastorale missionnaire participera 
aux Fêtes du centenaires du diocèse 
par l'animation missionnaire à un 
kiosque. Puis il organisera une fête 
champêtre à l'intention des ex-mis­

Ainsi. les équipes pourront aider 
la communauté chrétienne à pren­
dre conscience de sa responsabilité 
propre dans l'annonce de l’Evangile 
et développeront le sens de la soli­
darité et de la communion entre les 
Eglises.

Louis
Plamondon
député fédéral 

du comté 

de

Richelieu

ainsi que les membres du parti 

Progressiste-Conservateur offrent 

un hommage particulier à

Mgr Albertus Martin
à l'occasion de son

35e
anniversaire 

de vie épiscopale.

LOUIS PLAMONDON
DÉPUTÉ DE RICHELIEU

ito-

Sensibilisation et réévaluation

Deux grands objectifs 
pour l’Office du diaconat

NICOLET iRDO - L'abbé 
Louis Lemire, directeur de 
l'Office du diaconat permanent, 
a fait savoir que le comité dio­
césain du diaconat permanent, 
pour l'année 1985-86, s'est fixé 
deux grandes priorités: sensi­
biliser les communautés chré­
tiennes au service du diacre 
permanent et faire l'évaluation 
du programme actuel de for­
mation.

Il rappelle qu'en 1964, le Con­
cile Vatican II restaurait offi­
ciellement le diaconat perma­
nent Cependant, il n'entendait 
pas en imposer partout en 
même temps le retour en for­
ce. En septembre 1968, les évê­
ques canadiens votaient la res­
tauration de ce ministère dans 
notre pays et. en janvier 1969. 
le pape acceptait leur requête.

En 1970. Mgr Albertus Mar­
tin ordonnait le premier diacre 
permanent dans le diocèse. En 
1975, suivirent deux autres or­
dinations. D'autres s'ajoutèrent 
encore avec les années de telle 
sorte que le diocèse compte ac­
tuellement douze diacres et six 
candidats au diaconat perma­
nent.

"Concernant la sensibilisa­
tion des communautés chré­
tiennes. on ne s'étonnera pas 
qu'après seulement dix ans de

mise en oeuvre du diaconat 
permanent dans le diocèse, il y 
ait encore beaucoup à décou­
vrir et à faire. En réalité, l’im­
portance de certaines dimen­
sions ne se révèle qu'à la lu­
mière de l'expérience. C'est 
sans doute ce qui a motivé Mgr 
Martin à autoriser la restaura­
tion du diaconat permanent 
dans notre diocèse et qui justi­
fie pleinement aujourd'hui la 
vive reconnaissance de toute la 
commaunauté diaconale". a ex­
pliqué l'abbé Lemire.

L'attitude des prêtres est dé­
terminante aussi pour l'inté­
gration du diaconat permanent 
à l'action pastorale. Les pas­
teurs peuvent renseigner de fa­
çon plus précise les membres 
du comité diocésain du diaco­
nat permanent sur les chances 
et les difficultés que présente 
la réinsertion de ce ministère 
dans la vie de nos paroisses Ils 
peuvent les aider à mieux voir 
et comprendre les résistances 
rencontrées et leurs causes, 
comme aussi les progrès réa­
lisés.

Selon le directeur de l'Office, 
le comité diocésain du diaconat 
permanent doit fournir aux 
pasteurs l'occasion d'une telle 
réflexion II désire apporter 
une attention particulière aux 
curés des paroisses où des dia­

cres sont en exercice, car ces 
prêtres sont concernés de plus 
près et comptent sûrement par­
mi les plus intéressés.

Quant à la formation au dia­
conat permament. les formes 
ont varié. Vers les années 1972- 
73. on ne disposait d'aucun mo­
dèle particulier et portant le 
sceau de l'expérience. Aussi, 
dès les débuts, les prêtres res­
ponsables ont-ils eu à coeur 
d'enrichir progressivement cet­
te formation au fur et à mesure 
qu'ils approfondissaient le dia­
conat et en découvraient les 
exigences.

C'est ainsi qu'en 1982, était 
mis en place un nouveau pro­
gramme réparti sur quatre ans 
au lieu de trois, comme aupa­
ravant, 1985-86 marquant la 
quatrième année de son impli­
cation, il convient, déclare l'ab­
bé Lemire, d'en faire l'évalua­
tion. "Il sera bon à cette occa­
sion de tenir compte des ser­
vices nouveaux qui sont offerts 
depuis 1982 dans nos milieux, 
comme par exemple les cours 
de théologie dispensés aux laïcs 
par l’UQTR dans trois régions 
du diocèse de Nicolet. Une éva­
luation s'impose donc de l'im­
pact éventuel créé par ces ser­
vices sur la perception et l’e­
xercice du ministère diaconal."

L’Office de liturgie forme 
des comités dans les paroisses

NICOLET i RDC ) - L'Office 
de liturgie du diocèse de Nico­
let voit, sous l'autorité de l’é­
vêque. à la promotion et à la 
bonne marche de la vie litur­
gique. Il voit aussi à ce que 
chez nous la constitution conci­
liaire et les différents enseigne­
ments liturgiques du magistè­
res de l'Eglise soient compris, 
accueillis et bien vécus.

Voilà le rôle et la fonction de 
cet office, déclare l'abbé Gilles 
Mathieu, directeur 

Pour ce qui est des objectifs

généraux de cet office, il voit à 
l'application du Concile en ce 
qui concerne le renouveau li­
turgique, à la formation du 
clergé en ce qui regarde le re­
nouveau liturgique: éduque le 
peuple de Dieu à la vie liturgi­
que de l'Eglise, voit à la pro­
motion des comités paroissiaux 
de liturgie, aide les familles à 
mieux comprendre et à mieux 
vivre les célébrations liturgi­
ques.

Le directeur de cet office, au 
cours de l'année 1985-86. veut

intensifier le travail de promo­
tion et de formation des com­
ités de liturgie paroissiaux. En 
l'année internationale de la 
Jeunesse, il verra à la revalori­
sation de la place des jeunes 
dans la liturgie.

De plus. l'Office veut réali­
ser des catéchèses liturgiques 
sur les sacrements de l'eucha­
ristie et du mariage, tout en 
continuant l'animation de deux 
temps forts de l'année liturgi­
que: l'Avent et le Carême.

Filles de la Charité du Sacré-Coeur de Jésus

Une communauté vivante
sainte-sophie-de-lE-

VRARD Les Filles de la 
Charité du Sacré-Coeur de Jé­
sus est une communauté qui a 
été fondée en France, à La Sal- 
le-de-Vihiers, en 1823. Les re­
ligieuses sont arrivées à Sher 
brooke en 1911. et elles sont 
dans le diocèse de Nicolet. à 
Sainte-Sophie-de-Lévrard. de­
puis 1958, et à Victoriaville de­
puis 1979

Soeur Laurette Laroche 
f cs.c.j. mentionne qu actuel-

lement la communauté compte 
six religieuses. Deux d'entre el­
les se dévouent à l'enseigne­
ment primaire à Victoriaville 
et à la polyvalente Les Seigneu­
ries au niveau de l'enseigne­
ment religieux

Les autres religieuses con­
sacrent leur énergie à la pas­
torale paroissiale, soit les visi­
tes de paroisse, des personnes 
âgées ou malades, la distribu­
tion de la communion aux ma­
lades à domicile, et la coani­

mation de la chorale paroissia­
le.

Les Filles de la Charité du 
Sacré-Coeur de Jésus font éga­
lement de l'animation de la vie 
montante et de l'heure maria­
le, de l'animation d'un groupe 
de prières du renouveau charis­
matique

Selon Soeur Laroche, les Fil­
les de la Charité du Sacré- 
Coeur de Jésus veulent conti­
nuer. dans le diocèse de Nico­
let. ce même apostolat dans les 
années qui viennent



L’Office de pastorale des vocations

Susciter des vocations consacrées dans la via de l'Eglise
NICOLET IRDCI - 

Animé par son direc­
teur. l'abbé Réal Le­
maire. et secondé par 
un comité diocésain 
composé de délégués 
de toutes les vocations 
consacrées (prêtres, 
diacres permanents, 
religieux, religieuses, 
membres d'instituts sé­
culiers et missionnai­
res). l’Office de pasto­
rale des vocations veut 
susciter des vocations 
consacrées dans la vie 
de l'Église.

L’Office compte par­
mi ses nombreux ob­
jectifs généraux de

promouvoir les voca­
tions aux ministères 
ordonnés, à la vie reli­
gieuse. aux instituts sé­
culiers et à la vie mis­
sionnaire Il veut aussi 
susciter la corespon­
sabilité de toute la 
communauté chrétien­
ne comme médiatrice 
des appels du Seigneur 
et comme lieu de che­
minement de chacun de 
ses membres; stimuler 
les pasteurs, les pa­
rents, les éducateurs, 
les animateurs de mou­
vements, les commu­
nautés chrétiennes à 
leur rôle d'éveilleurs

Les Missionnaires 
du Sacré-Coeur 

s’unissent 
aux fêtes 

du Centenaire
ARTHABASKA (RDC» — La Communauté 

des Missionnaires du Sacré-Coeur, par son 
porte-parole. M. G. Leclerc, m.s.c., est heu­
reuse de s'unir à la population à l'occasion 
du Centenaire du diocèse de Nicolet et du 
35e anniversaire de vie épiscopale de Mgr 
Albertus Martin.

Dans le diocèse depuis 1939. d'abord à 
Sainte-Clothilde jusqu'à 1954. puis à Artha- 
baska. la communauté a été heureuse de 
coopérer, avec le cierge diocésain, à la vie 
diocésaine.

En plus de nombreuses prédications dans 
les paroisses et à l'occasion du service do­
minical. la communauté Les Missionnaires 
du Sacré-Coeur s'occupait surtout de la pré­
paration des Jeunes à la vie religieuse et à 
la prêtrise. Avec les années, le recrutement 
étant devenu plus difficile et avec un person­
nel moins nombreux, le noviciat fut trans­
féré à la Maison de Sillery.

C'est alors, souligne M. Leclerc, que le 
monastère d'Arthabaska a pris une autre 
orientation pour devenir un centre de prières 
et de rencontres. C'est ainsi que les lundis et 
vendredis, la communauté reçoit deux grou­
pes de AA Les derniers mardis du mois, la 
milice du Christ; les mercredis, un fort 
groupe de charismatiques pour une réunion 
de prières de deux heures au cours de la­
quelle est donné un enseignement religieux 
et est célébrée la messe; de plus, tous les 
vendredis après la messe de 9h 30. il y a une 
Heure sainte; enfin Les Missionnaires du Sa­
cré-Coeur célèbrent aussi des messes domi­
nicales. une le samedi soir et trois le diman­
che

Depuis plusieurs années on a confié à cet­
te communauté l'aumônerie du Centre hos­
pitalier et des religieuses de l'hôpital. La 
communauté répond aussi aux appels des cu­
rés avoisinants et. lors des grands rassem­
blements de Noël et de Pâques, les Mission­
naires du Sacré-Coeur participent à l'admi­
nistration du sacrement du Pardon.

Voilà les principales activités de cette 
communauté, et avec la bénédiction du Sa­
cré-Coeur elle espère continuer cette coopé­
ration. une oeuvre qui correspond bien à son 
idéal

de vocations au sein de 
l'Église, peuple de 
Dieu; permettre aux 
jeunes de vivre des ex­
périences d'éveil, d’in­
terpellation et d'ac­
compagnement voca- 
tionnel

L'abbé Lemaire dé­
clare que les priorités

1985-86 se résument 
ainsi entrer en rela­
tion avec des jeunes et 
des groupes de jeunes 
dans les paroisses et 
les écoles A partir de 
leur vécu, de leurs be­
soins et de leurs aspi­
rations, discerner avec 
eux et lancer avec au­

dace les appels actuels 
de Jésus à Le suivre 
comme apôtre consa- 
cré(e) de l'Évangile 

Avec l'implication de 
membres délégués de 
quelques (3-5) com­
munautés chrétiennes, 
réaliser aussi des pro­
jets concrets de pro­

motion d'appel et de 
discernement vocation- 
nel dans les zones pas­
torales. assurer un sui­
vi avec les agents pas­
toraux concernés et 
compétents, et en con­
certation avec la pas­
torale d'ensemble, fi­
naliser la rédaction du

plan d’action de la pas­
torale des vocations, le 
faire connaître aux 
pasteurs, aux anima­
teurs de pastorale sco­
laire et aux responsa­
bles des vocations des 
communautés et des 
instituts de vie consa­
crée

LEO-PAUL BROUILLARD

LE 35e ANNIVERSAIRE DE VIE 
EPISCOPALE DE 
MONSEIGNEUR ALBERTUS 
MARTIN ET LE CENTENAIRE 
DU DIOCESE DE NICOLET
DEUX ÉVÉNEMENTS IMPORTANTS QU'IL 
NOUS FAIT PLAISIR DE SOULIGNER AVEC 
TOUTE LA POPULATION!
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L’Office diocésain d’éducation
Créer une pastorale 

pour les jeunes
NTCOLET (RDC) - L'Office 

diocésain d'éducation dirigé par 
Labbé Jean-Baptiste Comeau 
s'occupe de l'éducation chrétien­
ne dans le monde scolaire et dans 
celui des adultes en général 11 a 
donc une fonction d'animation, 
d'orientation et de recherche

L'abbé Comeau mentionne que 
l'objectif général de l’Office en­
globe cinq points: assurer la pro­
motion et la qualité de l'éduca­
tion chrétienne; favoriser la co­
hérence et la convergence des ef­
forts déployés en éducation ch­
rétienne. rendre effective, c'est- 
à-dire concrétiser, transcrire, 
traduire dans le milieu scolaire 
une philosophie de l'éducation qui 
s'inspire de la conception chré­
tienne de l’homme et de l'uni­
vers. fournir aux agents de pas­
torale et aux professeurs d'ensei­
gnement religieux un ressource- 
ment spirituel et théologique adé­
quat. et en collaboration et en 
complémentarité avec les autres 
offices d'éducation, répondre aux 
besoins et aux interrogations des 
responsables des politiques d'é- 
iucation au Québec.

Pour ce qui est des priorités de 
l'Office diocésain d'éducation

pour l'année 1985-86. son direc­
teur souligne qu'il mènera à ter­
me l'attribution des prix du cen­
tenaire. les concours lancés dans 
les écoles primaires, secondaires 
et post-secondaires (collégiales) 
du diocèse. Puis, dans le cadre 
du centenaire, une fête diocésai­
ne sera organisée au cours de la­
quelle les jeunes pourront expri­
mer leurs problèmes, dire leurs 
attentes et manifester leur ap­
partenance à l'Église.

A l'aide d'un comité ad hoc. 
l'Office élaborera une pastorale 
Jeunesse en commençant par re­
mettre en marche la table inter­
mouvements. puis verra à l'éla­
boration ou à l'accessibilité d'ins­
truments aptes à rejoindre les 
jeunes non organisés, et enfin 
préparer une politique réaliste.

L'Office prévoit aussi comme 
priorité d'habiliter les pasteurs à 
parler de Jésus aux jeunes de 15- 
25 ans par l'organisation d'une 
journée de perfectionnement pré­
parée conjointement avec l'Of­
fice du clergé, par la préparation 
du dimanche de l'école avec les 
jeunes du secondaire et du Cé- 
gep

L’Office de pastorale familiale 
et sociale veut tendre vers 

une pastorale populaire
NICOLET (RDC) — et du développement 

L'Office diocésain de communautaire. De 
pastorale familiale et plus. l'Office veut être 
sociale fut fondé le 8 un agent efficace d'é- 
aoùt 1984. par Mgr Al- ducation populaire de 
bertus Martin, de la fu- la foi au niveau des 
sion de deux secteurs mentalités et des struc- 
jusque-là distincts, tures sociales. C'est 
C'est un centre d'ani- pourquoi, il favorise 
mation pastorale, de l'émergence des va- 
liaison avec les orga- leurs chrétiennes qui 
nismes du milieu et de doivent normalement 
recherche en pastorale inspirer tout projet fa- 
familiale et sociale. milial. social, politi- 

Le directeur de LOf- que. économique et cul- 
fice. M. Denis Lèves- turel
que. est assisté par M. 
Nicolas Rheault. son 
adjoint, et de Monique 
Guillemette. secrétai­
re. Tous travaillent 
prioritairement à la 
promotion de la famil­
le. de la justice sociale

M. Lévesque souli­
gne qu'en plus d'aider 
les familles et les ch­
rétiens. quels que 
soient leur âge. leur 
condition ou leur sta­
tut. à faire le lien exis­
tentiel entre leur foi, 
leurs droits et leurs 
responsabilités dans la 
vie familiale et com­

munautaire. l'Office de 
pastorale familiale et 
sociale sest fixé des 
objectifs spécifiques 
pour 1985-1986.

Ces objectifs se ré­
sument comme suit: 
mise sur pied d une 
équipe multidisciplinai­
re; d'animation pasto­
rale familiale et socia­
le; recruter et former, 
dans les différentes ré­
gions pastorales, des 
personnes capables d'y 
exercer un leadership 
et d'être des ferments 
d'évangélisation fami­
liale et sociale; entre­
tenir et promouvoir des 
liens avec les divers 
services de préparation 
au mariage, organis­
mes communautaires, 
mouvements et insti­
tutions publiques con­
cernées; stimuler et
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SON CENTENAIRE ET 
LES 35 ANNEES DE 
VIE EPISCOPALE DE 

SON EVEQUE 
MONSEIGNEUR 

ALBERTUS MARTIN

r RESPECTI EI X HOMMAGES 
ET FF.LICITATIONS -

<;i monseigneur Alhertus Martin 
;i I occasion de son 35e anniversaire de vie épiscopale 

.7.» (imites de iléroneniciit à litre Je juistenr du 
Jitnèse Je \ienlet I n (imiirersnire (fui > ohi(iJe 
arec le CESTEWMRF. DI PIOCFSF

JUTRAS& FRERE ENR.
manufacturiers de portes et châssis

333, rue Plessis, Nicolet 
Tel.: (819) 293-4371

encourager l'élabora­
tion et la création d'al­
ternatives viables, dans 
le sens du renouveau 
chrétien, des structu­
res familiales et socia­
les; élaboration et pré­
paration de la tenue du 
4e Sommet populaire 
diocésain, à l'automne 
1985, sur le rôle et la 
mission des laïcs dans 
l'Eglise (en union avec 
le Synode 1986); actua­
lisation de la priorité 
pastorale par différents 
projets spéciaux et ac­
tivités particulières 

Comme perspectives 
d'avenir. l'Office aura 
la nécessité d'élaborer 
des critères et d'ouvrir 
de nouvelles voies pour 
une pastorale populai­
re. Il devra faire preu­
ve d'imagination et de 
capacité d'expérimen­
tation. explique le di­
recteur Denis Léves­
que. car c'est dans la 
famille et dans la so­
ciété que naissent les 
nouvells modalités de 
la culture et de ses di­
verses expressions. Il 
aura tout particuliè­
rement à coeur l'évan­
gélisation et la promo­
tion de la justice socia­
le.

MEUBLES DAVELUYVILLE LTÉE

La plus gros

de meubles 
de la région

UCC- 1930 
NICOLET, (Qué.)

* ILY A 100 ANS, un diocèse 
émergea sous l'impulsion 
d’une collectivité chrétien­
ne.

ILY A 55 ANS. les apôtres 
de ce diocèse semèrent 
les germes de la solidarité 
professionnelle des agri­
culteurs.

ILY A 35 ANS, un homme 
exceptionnel accepta de 
guider l’oeuvre de ce dio­
cèse.

AUJOURD'HUI, la Fédéra­
tion de l'UPA de Nicolet, 
les 4 600 producteurs et 
leur famille se souvien­
nent et désirent rendre 
un vibrant hommage à 
cet homme et â son dio­
cèse

UPA
UPA - 19857
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LES 35 ANNEES 
DE VIE EPISCOPALE 
DE MONSEIGNEUR 

ALBERTUS MARTIN 
ET LE 100e ANNIVERSAIRE 
DE CREATION DU DIOCESE 

DE NICOLET.

DEUX ANNIVERSAIRES MARQUANTS 
QUTL NOUS FAIT PLAISIR 

DE SOULIGNER
AVEC TOUTE LA POPULATION!
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HONORE AUGER
président
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JEAN-CLAUDE AUGER PAUL BELLEMARE
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Une centaine 
de personnes 
travaillent à 
la réalisation

des fêtes
»

du Centenaire
Nous apsrcavons aur catta photo, toutaa laa paraon- 

naa raaponaablaa daa faatlvltéa dana la diocèaa da Ni- 
colat. Da gaucha A drolta: M. Léo-Paul Landry, préaidant 
du comité daa flnancaa; M. Mlchal Lablanc, aoclocultu- 
ral Drummondvllla; Yvaa Qrondln, catéchéaa Nlcolat; 
l'abbé Rané Véronnaau, coordonnataur; M. Jaan-Paul

Crotaau, aoclocultural Vlctorlavllla; Mgr Albartua Martin; 
M.l'abbé Danla Fréchatta, hlatolra Nlcolat; 8r Lauratta 
Polaaon a.a.v., aacrétalra générala; Rlta Dolan-Caron, 
publicité; Solanga Lamlra, aoclocultural région da Nlco­
lat; l'abbé Qlllaa Mathlau, liturgla Nlcolat.

(Studio J.-Guy Gauthlor)

Sous nous associons 
à tous les paroissiens 
de la région de Nicolet 
pour souligner le 
35e anniversaire de 
vie sacerdotale de 
Mgr Albertus Martin, 
et le 100e anniversaire 
de fondation du 
diocèse.

(iuy Rousseau, 
président

-AM

J. N. ROUSSEAU & FRERE LTEE
THANATOLOGUE 

Salon à Nicolet et Baie du Fèbvre 

1370, boul Louis-Fréchette.
C.P. 306, Nicolet Tel. : (8191293-4511

NICOLET (RDC) - L abbé René 
Véronneau. coordonnateur des fêtes 
du Centenaire du diocèse de Nicolet, 
se préoccupe de la réalisation de 
ces festivités depuis 1982

Etant coordonnateur de la Pasto­
rale d'ensemble et directeur de l'Of­
fice des paroisses, il nous raconte 
'■J'avais demandé aux responsables 
des offices diocésains et aux ani­
mateurs et secrétaires de zone pas­
torale ce qu'ils entrevoyaient et 
suggéraient comme possibilités 
pour la célébration d'un tel anniver­
saire.”

C'est ainsi, après cette cueillette 
de suggestions, que l'abbé Véron­
neau découvrit deux perspectives 
qui se sont dégagées autour du cen­
tenaire: celle de la réflexion et cel­
le de l'action ou festivités. Puis, il a 
fait appel aux responsables diocé­
sains. aux communautés religieuses 
et aux représentants des mouve­
ments ou des associations pour dé­
léguer des membres afin de former 
le Comité Général du Centenaire 
qui se compose de 24 membres 
clergé - religieux - laïcs adultes et 
jeunes.

Le Comité Général établit donc 
les objectifs suivants pour mieux vi­
vre cet événement-

Objectif général: Vivre l'Église 
diocésaine comme le peuple de Dieu 
auquel j'appartiens de coeur et de 
foi' Témoigner ma joie de vivre en 
Eglise diocésaine.

Objectifs spécifiques: 
a) Faire découvrir et approfondir 

ce qu implique mon appartenance à 
l'Eglise diocésaine, 
b (Témoigner ma joie de vivre en 

Eglise diocésaine
Le slogan: Diocèse de Nicolet, 

c'est le mien, je le fête1 Ce slogan a 
également été suggéré par le Com­

ité Général. Un comité ‘ad hoc' 
choisi parmi les membres du Com­
ité Général a élaboré l'objet des ré­
flexions et des festivités. Six com­
ités furent formés pour réaliser cet­
te élaboration. Il s'agit du comité 
de catéchèse dont le responsable est 
M, Yves Grondin; le comité de li­
turgie. responsable, l'abbé Gilles 
Mathieu; le comité d'histoire, res­
ponsable. l'abbé Denis Fréchette; le 
comité de publicité, responsable, 
Rita Dolan-Caron; comité de finan­
ce. responsable, M. Léo-Paul Lan­
dry: le comité socioculturel, respon­
sable Mme Solange C Lemire pour 
la région de Nicolet. le Frère René 
Desrosiers, région de Drummond- 
ville. M Jean-Paul Croteau, région 
de Victoriaville.

L'abbé René Véronneau précise 
que dès avril 1983. le Comité du 
Centenaire était en mesure de pla­
nifier ce que serait le centenaire du 
diocèse et comment se vivrait cet 
événement. La décision, à la suite 
des objectifs décrits ci-haut, fut pri­
se de faire vivre ce Centenaire au 
niveau des régions du diocèse soit 
Nicolet, Drummondville et Victoria- 
ville.

Car c'est le centenaire du diocèse 
qui est célébré, et pour impliquer 
toutes les paroisses et les chrétiens 
de ces paroisses le Comité général a 
tenu à ce que cet événement soit 
vécu le plus près possible des chré­
tiens du diocèse, soit dans leur ville 
régionale.

En plus de célébrations pontifica­
les dans chacune des régions afin de 
favoriser le rassemblement des ch­
rétiens. une exposition diocésaine 
d'objets d'art religieux se déplacera 
d une région à l'autre pour une du­
rée variable C'est l'abbé Denis 
Fréchette qui est le maître d'oeuvre 
de cette exposition

Selon l'abbé Véronneau. une cen­
taine de personnes engagées dans 
les comités et les sous-comités, tra­
vaillent bénévolement
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wus êtes 1 , 
exceptionnels!
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On n’implante pas une usine d’aluminium 
n’importe où...

Il faut un port en eau profonde pour 
recevoir les centaines de milliers de tonnes 
de matières premières nécessaires à la 
fabrication de l’aluminium.

Il faut des moyens de communication 
modernes (voies ferrées, autoroutes) et un 
site doté de nombreux services.

Il faut un approvisionnement abondant 
en énergie électrique et en gaz naturel.

Il faut surtout des gens accueillants, 
actifs et fiers de travailler à l’essor de leur 
région.

Ça prend une région et des gens... 
exceptionnels!
Nous sommes fiers d’être chez vous.
Nous sommes fiers d’être ici.

>1B J
T T 1Un gage de réussite.

A.B.I. agit à titre de mandataire de Fechiney Québec, Inc., d’Albecour, Société en Commandite (membre du Groupe SGF) et d’Alumax Québec, Inc 39
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LE PLUS IMPORTANT CONCESSIONNAIRE FORD
AU COEUR DU QUEOEC
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REND HOMMAGE 
A LA

POPULATION 
DU PLUS BEAU 

DIOCESE 
AU QUEBEC

Le personnel et la 
direction de Gérard 
Grenier auto s'unissent 
pour féliciter 
Mgr Albertus Martin 
à l'occasion de son 35e 
anniversaire de vie 
épiscopale et inviter 
tous leurs concitoyens 
à célébrer dignement le 
100e anniversaire de 
leur diocèse.

Une entreprise familiale à votre service. Serge Grenier, directeur-général. 
Gérard Grenier, président et Jocelyne Grenier, secrétaire.

En 1985. offrez-vous ce qu’il y do mieux on 
service et choix et tout cela, à meilleur prix que 
partout ailleurs.

La nouvelle garantie Ouragarde de 5 an# de Ford. #ans limite de 
Kilométrage contre les perforations causées par la corrosion, est 
offerte sur toutes nos voitures modèles 1985 SANS SUP­
PLÉMENT

3225, Marie-Victorin, Nicolet

GERARD

FORD GRENIER
AUTO INC. NICOLET

Ouvert du lundi au 
vendredi de 8h à 21h30, 

samedi de 8h à 16h

Tel: 293-2091
|LA GARANTIE

OURAGARDE


